
3 CtS PATINOIR A ROULETTES
“ ROTAL.”

quelque chose d’injuste envers le 
prisonnier, ou de dérogatoire au 
haut caractère dont il jouit.

“Je n’entretiens aucun doute sur 
la justice du procès ”

GRITS ET NATIONARDSLE CANADA »

Après les déclarations de sir Ri
chard Cartwright, à Grilla, et cel
les de l’honorable M. Blake, à Lon
dres, Ontario, il n’est plus permis 
de croire que le parti gril. « si prêt 

. b’à .»er le gouvernement l’avoir 
laissé mourir Riel sur l'échafaud.

Son altitude d. via être infailli
blement la même qu’à la dernière 
sessio i, et s’il demande la déchéan
ce des ministres, ce se a eq acca 
sant le parti ronservate ir de mal 
administration dans es affairés*du 
Nord Ouest.

ü»\ tel cas advenan’, dans quelle 
position 11e se trouveront pas 
placés certains d^s mécontents uni 
font, à l’heure qu’il e»t, cause corn 
mu 11e avec les g ms de La °atrie

alliage,
PROGRAMME DE LA SEMAINE:
Vendredi so r—P.trtie <le Po o pour 

médailles: les Mets vs. les Victorias.
Samedi soir—Course ouverte à tous les 

patineurs qui déposent un enjeu (Sweep- 
stake race), course di 5 milles.

Chasse aux pommes. *
Ceux qui commencent à naiioer doivent 

visiter le patinoir dans l’avant-midi ou 
l’après-mid..

Une excellente fanfare fait de la musi
que l’après-midi et le soir.

b

D. H Cic..

Vente Annuelle D’Inventaire
Ottawa et Hull, 22 Janvier 1886

IE M. BLAKE JUGÉ PAR L'ETEN
DARDA ST JEROME

L'honorable» M. Cbaplpan était 
entouré des membres du parlem lit 
dont les noms suivent, à l’assem
blée d» St Jérôme : l’honorable M. 
Thompson, ministre de la Justice ; 
MM. Tassé, Curran, Daoust, Hur- 
teau. McMaster, McMillan, Mont- 
plaisir, députés à la Chambre des 
Communes du Canada ; les hono
rables Beaudry et Champagne, con
seillers législatifs; MM. Charleb us, 
Paradis, Owen et Nauiel, membre* 
de l’assemblée législative de Qué
bec.

Voici en quels termes ['Etendard 
apprécie le discours prononcé par 
M. Blake à Londres, Ontario :

u Le discours de M. Blake révèle 
une fois de plus cet instinct mer
veilleux et puissant de certains 
groupes ennemis de notre race qui, 
au besoin, savent toujours faire l’u
nanimité pour consacrer une san
glante injustice, tandis que celte 
unanimité peut toujours compter 
qu’elle se fortifiera d’un nombre 
considérable de défections chez 
nous.”

3 ATT.
-----DES MARGE A.NDIS ES-----

A. N R EN N II'.,
Gérant. VALANT *75,000.00

111)111! SERONT VF! ; JE: A TJ-'NIXN.

IDEE
P R I X :DE

Etoffe* à robe 1*2, 20, 30cts., vendues 8, 13 • t 20cts.
Flanelles 2d, 30, 35cts , vendues 13, 2 et 30cts.
Tweed 75cls, $1.00, $1.25, $1.50, vendus 50, 75, 95cls et $1.00 
Manteaux pour dames, $5 00, 87.00, $.1.00, v ndu* $3.00,$400 et $ü.

ÎHIE
Chance - Sans 

Pareille !
Et ce n'est pas tnut. L’Etendard 

va plus loin, ajoutant que M. IL ike
et de l’Electeur ? Quelle ne sera 

exemple, IVmbar-De son côté, le parti des natio 
nards formait la curieuse ménagerie 
suivante : M. Mercier et M. Trudei ; 
M. Laurier et M. Beaubien ; M. Des 
marais et M. Bellerose ; M. le Dr 
Marsil et M. Girouard, en compa 
gnie de son discours de 6 heures 
contre la n oliou de non-confiance 
de M. Blake, condamna it la politi
que du gouvernement en rapport 
avec les Territoires du Nord Dues ; 
etc., etc.

Après avoir parcouru cette der
nière énumération, p rsoune ne 
sera élon; é d’apprendre que les 
électeurs de Terrebonne ont fait à 
la clique M-rcier-Trudei le sort 
qu’elle méritait, en lui infligeant 
une humiliation et un désaveu sans 
precedents dans l’histoire politique 
du pays.

d tout ce 
ligne
Chaîne,

pas,
ra*s du député 
Carti r, M. Girouard, qui disait en I d'Ontario, et qu’il n’a pas voulu mon- 
Chambre, il y a quelques mois à ter tout à fait au-dessus des mesquins 
peine, dans un discours d 6 heu intérêt* du parti. 

épouse à l’honorable M.

TOUT L’ASSORTIMENT EST VENDU A SACRIFICE 
EN PROPORTION.

d- Jacques- s’est senti paralysé par le fanatisme

50 pièces de cachemire aux prix de l’encan, ainsi quo 75 pièces de 
velours de coton noir et tontes les autres marchandises.es, Mastlr, Pour mi jeune homme qui 

<!e#ire en ire prendre ler-s en i
n assor t l’est une occasion exceptionnelle pour faire des achats, 

une occasion sans prfcéften? dans rtfawa.
COMMERCE

D’EPICERIES
Blake : UNE LETTRE.

“ On nous demande de voter 
non-coufLiuce dans le gouverne
ment à raison de sa politique dans 
1,. Nord Ouest.. “ Ou uors deman
de déclarer par noire vote -,110 l’op
position d oit venir occuper les 
b in luettes ministérielles et con
duire les affaires du pays.” En 
d’autres termes on nous requiert 
de condamner le gouvernement à 

des traitements qu’il a fait

UE. L’honorable M. Chapleau a reçu 
la lettre suivante d’un maire libéral 
du comté de Terrebonne :

Saint-Jovite, 18 janvier 1886.
Honorab’e M. J. A Chapleau,

Secrétaire d’Etat.

-iLIATV
La Viiite commence le 1 Janvier,

ET NE SE CONTINURA QU’UN MOIS.
m Poste de Ire Classe

Epiceries nouvelles et maga
sin «les mieux assortis.i l ERIK

hthérie et CONDITIONS : Arpent comptant; venez do bnne 
heure.rge Monsieu r,lérir la con- 

3 période, la 
4ue et les

S’adresser au bureau du 
“CANADA” pour plus am
ples iu formations.

D. GARDNER & CIE.,
tîtî et tî1 Rue Sparks.

cause
subir aux sauvages. On nous de 
mande en sus de condamner le 

uvernement dans sa politique à

J’accuse réception de la vôtre, 
mais comme il est bien douteux 
que je puisse me rendre à Tassera 
blée que vous avez convoquée pour 
le 20 courant, je puis vous dire que, 
malgré ce qui peut paraître regret
table, aux yeux de vos adversaires, 
dans votre conduite parlementaire, 
surtout dans la question de Riel, 
qui a causé tant d'effervescence au 
premier abord, j'ai la ferme con- 
fi uce que vous aurez le cordial 
appui des sept huitièmes lu moins 
des électeurs de Saint-Jovite.

Avec considération, votre tout 
dévoué, etc.,

AIMEE! go
l’égard des Métis et d s colons 
lLancs. “ Je ne puis, M. l'Orateur, 
voter en faveur d <:> tte motion. Je 
crois que le gouvernement mérite 
beaucoup d’éloges ” pour avoir ré
tabli la loi et l’ordre dans un terri
toire aussi considérable qui n’était 
qu’un désert il y a seulement quin
ze ans. “ Il a droit aux remerci 
ments du pays" pour avoir amené 
des résultats aussi importants sans 

une goutte de sang. Les

VffiÜ i XTRlOROIRl il,adie terriule 
nvé un reme- 
ipérience de 
is constants, 
s adressés à 
nés notable* 
lie icite vrai-

! DE

A BON ENTENDEUR SALUT ! WOODCOCK.
11.Mil, 1 DlflBIIIi.Fillip ttiliiMRLe Free Press, pris soudainement 

d’une belle sollilecitude, conseille à 
ceux qu’il appelle les spéculateurs 
du Cercle Lafontaine de ne pas trop 
se fier auxpromess,js des ministres.

Nous n’avons pas le moindre 
doute que l’organe grit de la rue 
Elgin possède une expérience qui 
n’est pas à dédaigner, quant à tout 
ce qui concerne les manipulations 
véreuses et les tripotages d’un ca
ractère douteux, dans le domaine 
de la politique on ailleurs ; mais, 
comme le Cercle Lafontaine est 
tout-à-fail étranger, par so person 
nel et le but qu’il vise, aux aspira
tions aussi nobles que pratiques du 
Free Press, il nous charge de décli
ner les sages conseils de l’aimable 
feuille, comme étant de la dernière 
impudence et le fruit d’une vieille 
malhonnêteté qui n’a plus le talent 
de surprendre personne.

A ton entendeur, salut!

:rte, DELa vente finale des mar
chandises d’hiver Le soussigné n transporté auPLACAGE D’OTTAWA.

No 113, RUE RIDEAU,
Porte voisine du magasin do quincaille

rie de M. BJRKETT, le Fonds de Banque- 
ioqte de L L. A. GRISON, acheté à

in vente chez verser
évènements de ces derniers mois, 
que nous déplorons tous n». doivent 
ras nous alarmer. La rébellion 
s’est borné à un petit nombre de 
Métis français et de sauvages et ne 
s’est étendue que sur une superficie 
peu considérable, environ vii.gt ou 
vingt-cinq milles carrés. Les re
belles ont été vaincus après de 
fortes pertes de vies et de biens, 
c’est vrai, mais la loi et Tordre ont 
, té rétablis, ut je dirai au gouver
nement . Continuez votre politique 
d’instruction pour les sauvages du 
Nord Ouest ; continuez a leur don- 

des instructBurs d'agriculture, 
des écoles communes e- des tCO1"s 
industrielle®, etc.”

COMMENCE CE MA'T1T. On y fait dus placages en or, argent et 
nickel au moyen de l’électricité, ou encore 
on argent, oria le et cuivre solides ; 
on plaque au si des g- r 
telage et de voiluies d’été et d’hiver, 
des boutons de porte, des numéros de 
bo.ics. etc. Un répare et un p aque à 
nou eau les vi<-ux articles de manu re à 
leur donner la valeur de neufp.

Les ordres sont remplis avec prompti-

Z Frs Leonard, maire.AKIE,
lton, Ottawa. ,25c. ch ique 

,25c. chaque 
Bonnets en laine (Tom O’Shantors»,) 25c.

Çhapeaux en feutre, 
Tuques de fantaisie

nitures d’at-

47^ dans la $LES FAITS DU JOUR

8» QU’IL VENDRA A
Chapeaux garnis,La diphtérie fait des ravages à 

Toronto. mmm réductions.à moitié prix
Marchandises de fant tisie en laine, *@TLES MARCHANDISES DE MODE 

seront sacrifiées au prix coûtant.
Etoiles à Robes, à moitié pnx,

Tw eds, à moitié prix,
Cotons, à moitié prix,

Toiles, à moitié prix.

à moitié prix Fabrique et Bureau, 79 rue Bank,
V. ItAZIHE et K. ALLAI 'Œ,

19 Uct. 1885—3m
al Welland Madame Bennett, de la rue 

Champlain, Québec, est morte hier 
soir, après quelques minutes seule
ment de maladie.

Oiseaux et plumages de fantaisie,
à moitié prix Propriétaires.

Carré de belle soie,ENEURS. à moitié prix

liLAd IMI. Mantaux vendus peur '|10 de h valeurhetées, adres- 
portant la sus- 
le canal Wel- 

eauiusqu’à 
t et de U Ouest, 
rochain(1886), 
écluses, déver- 
la hauteur des 

Welland 
rold, et appro- 
Did et Ramey’s

djugés par sec-

localités, ainsi 
jnt être exami- 
près LUNDI, le 

(18 6) ; on 
"mules de sou 
gnements re- 
d’Al anburgh 

de l’ingénieur

e sera prise ^en 
re faite stricte- 
s imprimées, et^ 
il faudra aussi 
particulière et 

icupation et le 
et de pics un 

manque pour la 
ties’’ ou plu 
,ux à faire dans 

r les soumis- 
e sert» confisqué 
se de signer le 
aux taux spéci-

chaque cas sera 
e soumission, 
iposô se

Ss

Voyez no* vitrines, re
marquez nos |»rlx et fiiilva 
vo8 admis

ner
Un d parlement de première classe, pour 

la confection des Bobes.sousia survei lance 
de M'Ie. Breen, la couturière

Durant l’épidémie variolique à 
Montréal, le comité nommé à cette 
fin a porté secours à 2,380 familles 
composées de 13,751 personnes.

A VIS est par le présent donné que. 
J\_ confo n émeut à une ré clui on du 
Bureau de Santé Local de la cité d’Oua- 
wa, tonie glace coupéi sur la rivière 
Rideau ne pourra pas ôlie oilerte en vent ) 
ou vendue dan» la cité d’Ottawa. I oute 
glace oilerte en vente dans la dite cité, à 
compter de cette -late, devra avoir été 
prise sur la rivière Ottawa soit au-dessus 
de la chûte des Chaudières ou au- dessous 
jusqu’à la *‘ Pointe Earnsclifle ” et pas à 
moins de cinq pieds du rivage.

WM. P. LETT, 
Secrétaire du Bu eau de Santé 

Local.

par excel*
lence d Ottawa, est attaché à l’établis; o- 
menl.

AuNous est avis d’ailluura que tous 
ces personnage®, du plus grand au 
plus petit, commencent à trouver 
que jouer au Nalionard est parfois 
fort embêtant et 11e rapporte pas 
toujours la chandelle qu’on y dé
pense.

ITo. 39 rue Sparks 4. BLAIS,
NO. 113 SUE RIOEAU,

(2ème porte du coin de la Rue William.;THEATRF ROYALLe sergent Henry Dreifuss, de la 
po'.ice de Montréal, est mort hier, 
à l’âge de 70,ans. 11 parlait facile
ment plusie ira langues et dialectes.

LE CORRESPONDANT DU 
GLOBE. Dllc A. McDonald.Locataire et Direct, J. H. GILMOFR 

Gérant, L. HOWARD
LES ARTICLES DES

die Le correspondant du Globe en 
cette ville a fait une découverte 
mirobolante. 11 annonce à son pu
blic que le Cercle Lafontaine n’a 
pas pu trouver un Canadien-français 
qui consentit à lire l’adresse de 
bienvenue présentée de sa pari à 
sir John A. Macdonald, mardi der
nier.

SEMAINE COMMENÇANT
LE 18 J AN VIE il 1886«

On a appris à Boston l’incendie 
du navire M Frank W. Thayer.” 
Le vaisseau et sa cargaison sont 
évalués à $325,000.

1101$ iMTMJJUNE OPINION DE M. BLAKE.1
Ottawa, 29 déc. 1885.TUE PRIVATE SECRETARYiés de se La presse libérale a prétendu que 

le procès fait à Riel par le tribunal 
de Régina n’a été ni loyal ni juste. 
Le chef du parti grit, l’honorable 
M. tiiüke, ne partage pas cette opi- 

Vuici comment il s’est expri
mé à ce sujet dans son îiscours de 
Londres, Ontario :

4e Je crois, a t-il déclaré, qu’il est 
juste de dire que, dans mon opinion, 
le gouvernement a agi dans un très- 
bon esprit en fournissant l’argent 
nécessaire pour permettre aux té
moins du prisonnier d’être présents 

procès ; et par ce que jti connais 
de l’avocat de la couronné, je pense 
qu’il est impossible què dans la 
conduite du piocè3, il ait commis

NOELL’ALMANACH DU PURGATOIRE OU 
ANNUAIRESemaine commentant SONT INSURPASSABLES.

Les dames feraient bien de profiter des 
bas prix pour les fêles du Jour de l’An.

Maison de Modes Parisienne
S31 «UE SUSSEX,

Quatrième porte de la rue Yurk.
2 octobre 1885

LUNDI, 25 JANVIER,Un mouvement est sur pied p -ur 
construire un chemin de fer élevé, 
à Toronto, et avis a été donné qiv1 
la demande sera faite à la prochai
ne session de la législature d’Onta
rio. La voie suivra les rues 

, "Yonge, Queen et d’autres rues 
principales.

De l’œuvre des âmes du Purgatoire vient 
dq parahr*. Il est toujours très -intéres
sant, et on le lira avec bea ;coup de plai
sir t un grand prohl. Nous le recom
mandons a tout le monde. «>n le trou
vera 1 L. A. 8t Louis, 1527 rue Notre- 
Dame. Il cvntient 80 pag s et ne se vend 
que 5 cents. En voici le sommaire :

Excellence de la devotion aux ûrn 
Purgatoires- Que votre volonté soit faite 
dans le ciel et sur la terre et dans le Pur
gatoire—Fondation de messes—Lettres de 
France—La messe uu missionnaire—Trai
té de Tarncur de Dieu par 8t François de 
Salles—Les amis particuliers du bo • Dieu 
—Lettres < t petits traits concernant l’œu 
vre—Les sentent es d’or. Qn veut aussi 
se le procurer à Ottawa chez M. Eugène 
Têtu, No. 83 rue Waller.

Une grande représentation complimer- 
taire, au bénéfiju du fond de seco rs des- 

uê à couvrir le- hais a n*e«*. lion 
olferte aux Vo'ontairei u'Otuwu, solia le 
patronage de Son Excellence le Go 
neu:-Général Loid Lansdowne.

jouerale grand drame militaire

mou.
Si le véridique écrivain avait 

voulu s’en donner la peine, il aurait 
appris que M. Oscar McDonnell, 
dont il cite le nom à l’appui de ce

la

YOUTH James II. Bowes
AHOHITBOTE

Chambre 25.
SCOTISH ONTARIO CHAMBERS

K (JE SCARES.
Ottawa, 18 ri| 1885

racoiitag !, est le président du Cer 
cle Lafontaine, et étau tenu, par 
la’ nature même du poste qu’il 

avec autant djzèleque d’in

ra remis 
soumis- La pièce du genre la pi s attrayante et 

dérable qui a t jamais é.é reprtssnlée 
en Amérique.

Les prix d'admission seront :

Les exercices des Quarante Heu
res ont commencé ce matin au 
Couvent de la Congrégation de 
Notre Dame, rue Gloucester, et se 
termineront dimanche.

aucune Occupe
telligence et d’efficacité, à lire et 
présenter le document en question.

SI«’iceM «l’Orcheatre • - 75 ft*.
Parquet • • • • 50 ela.

I Galerie» ••••!» et».E\ BRADLEY, 
Secrétaire,

! Non» ait Iron n î,»,*en|i«» do publie «un- le romMe tulracnleux HENATINB contre le» heuiorrboïde» i Guérison certaine, remède vénérai, en usage aux s Etats-Unis et dan» la Pulwwance

Bt ,d F A U PRimQIPAL, 101 SPARK^ , OTTAWAHEMORR HOIDES-HANNUfVi'S BEK’ATINE, LE SEUL REMEDE.

..

A3
UttaWa et ~uil, Vendre1!!. 22 Janvier Il£6Be anneé Nu. 18

ABOKSMEEflnr3S

LE CANADA.•8,00 Preniôre Insertion, ix.- fine- *n.lo
r>u* ;eft ipo.v............
ri" >ir r ,. i >.-,v 8«ni:«;ne.
Vite !<>;• U somiHf.o............. O. »

1.50Pour aix mois.

1.00l'our quatre m
V-êO

Avis de Xaissanoe. Marvure '>u
tXFeès... ........................

Pour les annoncée A loa«r- 
conditions epéolaloe.

Edition Hebdomadaire

JOURNAL QUOTIDIENPour l'année.
tndises.
anvier

Payable d'avance.

1T ! LA Ml IÉT? il: PVBLli lTÉ, Preprint*,ET'* B ELIGION 1 > A T I E”LVUIS LlSSIER, Kédacteur

■



Nouvelle AnnonceAux Inventons
J. Goursolle à ( e,;

L’OCTROI DES TERRES IflâlBOI ClT8 lllIBLE BEPO - DES FATIGUES j
ACCORDli AJ

lés, 113*011 
soul 

Si vous

Vous qui êtes fat: 
ciants, sans espérances qui 
irez reqrenez cornage, 
supportez des douleurs indicible 
et si vous redoutez même la moit, 
soyez sans inquiétude. Uej,tè pré
paration presque mirvcaleiise cou 

des Eats-U Dis comme K ici ne y 
Wort a maintenant atteint le Cana
da et est souveraine pour la guéii- 
son de toutes les maladies des 
rains de toutes les affections de 
oie. Essayez lu sans délai.

Le soussigné remercie ses nombreuses 
pratiques, pour l’encouragement libéral 
qu’elles n’ont cessé de lui accorder depuis 
qu’il est dans le commerce. Aujourd’hui 
il a le plaisir de les informer qu’L "lent de 
recevoir

CHEMIN DE FEEDV

i'iicifiqm fiinatiitiii I
.8y)Utcüews f.lf. Brevets (fini tut 

Dessin > de Fabrique, Mat &
\ de Ckmnurce et d* Bm 

A gear s et (Jorret pei dants au 
Unis, en Angle terre el *•»» Fran

plus i ummLE CHARBON
CONSISTE EN

Superbes Prairies à Blé et Terres h 
Paturages au Manitoba et dans les 

Territoires du Nord-Ouest.
10,000 pièces de Tapisserie Chinoise

Nouvellement importée, avec aussi un loi 
de patrous fleuris pour chassis’ Papier vert 
de 36 x 42 pouces. Panier doré et argenté. 
Livres de Messe Anglais et Français, ei 
une foule d’autres articles religieux, pout 
école, trop longs à énumérer ici.

Venant également d’etre reçu un assorti 
ment complet de CHAPEAUX du PR1N 
TEMPS et de L’ETE, ù très bas prix.

es, Bijouteries, etc., de premie 
Vaisselle anglaise, à très boi

L Al K Uh t \ I CERTIFICATS SFR CERTIFICATS i E)I n I H-

J. COUKSOLLE & Ci« sera
puis
fille.

DK PKKMIER CHOIX

F t in, orl<*, chaque jour, tou l frais tiré 
des mines,

A boni >!en Chars seulement

Bas prix. Qualité garantie.

Terres à bas prix, à proximité du che
min de fer, particulièrement propres à la 
culture des PRODUITS MELANGES DK 
L.v FERME. Elevage des bestiaux, pro
duits laitiers, Hc. On peut acheter une

Ch A*'RR K ViCTi z La Valeria continue d’opérer des 
cures étonnantes. C’esl incontesta
blement Je meilleur remède connu 
pour empêcher la chute des cheveux 
ou les faire repousser.

Que l’on en juge par les certifi
cats suivants :

Vls-à-v* e burci s Brevets
f> rr> sva . (

8 P.-~£ob ? 
n FAv <8*? man 

amit 
si ce 
nous 
miss

Avec ou sans conditions de Culture.PETITE GAZETTE Verrerie
marché.selon ie désir du colon. Les prix varient 

ut1 $2.50 l'acre en montant, av- c des con
ditions exigi 
lions de culture ou d’etablissement, à prix 
faemN bas 
tien ->* h s examinateurs de la Gpmpagnie.

y a vente est tuile avec.condition de 
eu : r , FN K4.15.42M de la moilié^Jii 
prix d’achat est alloué sur lu portion do 
terrain cultivé.

PETITS VERB iChez M. Lament Duhamel vous 
trouverez ur. u.-sorlnuunt de viau- 
des fraîches de toutes sortes a: 
quartier et à la livre, livrées à demi, 
elle, M. Duhamel reine,cie ses 
nombreuses pratiques et le public 
en géuéral de l’encouragement 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée

Strop des Enfants du Ur Goda re— 
Le seul sirop calmant reconnu pin 
la profession médicale, l’ri.x *2ôc 
ia bouteille. En vente chez C. U. 
Dacier et U. F. MacCarty, Ottawa

—Si vous souffrez des affectations 
billieuses, maux de tête ou indiges
tion, un,ployez les Pillules de Noix 
Longues de McGalb l’rix 25c. la 
Doite. En vente chus C O Dacier, 
F et H MacCarty Ot'awa.

UN demande un agent resident 
dans chaque village, villi, et cite 
du Canada, aussi quelques voya
geurs de commerce pour vendre 

nouvelles machines à air à gaz, 
pour fabriquer l'air a gaz, 50 pou, 
cent moins cher que le gaz de char
bon, et tout aussi bon. Ni feu tr 
pouvoir ne sont requis. Faites dans 
toutes les dimensions depuis 15 à 
1000 brûleurs, pour demeure pri
vées, magasins, hôtels, lubriques, 
moulins, rues, mines, etc. Adresse :
‘ The Canadian Air Cas Machine 
Manufacturing Co.. llâ rue Saint- 
François Xavier, Montréal, F.

9 ort f 1»

On continue comme ci-devant à repasseï 
teindre et repasser toutes sortes de fourru 
res, à des prix modérés.

a ni la culture et sans condi- . a J. G. BliïTEli WORTH &€ie Montréal, 29 janvier 1884.sur une inspection minu ses marquis peuvent être effacées. E-DO ARD TH- REAU,
tiUO Hue DA LU OU St E.

21 Nov. '84

priei
mère

Monsieur D. Gir<ux, pharmacien, 601 
rue Notre-Dame (ouest, Montréal.

S« BCE M'AKKK.
<£■ Cie.,
LOND CES, 

An' leierre
«le .N. 31. Fa Itc.nc,

Mais m LEO \
îMonsieur,51 Tottenham Court Roa 

202 rue High, Stratford,
l*'irfuin’

.le perdais mes cheveux abondamment 
dojiuis mx mois ; ri n ne semblait pouvoir 
en a rétei- la chute, car j'avais esseyé les 
unes après les autres tout s les prépara
tions sans obtenir le moindre bon résultat, 
.l’étais aussi chauve qu’on peut le devenir 
en aussi peu Je temps.

Sur volt i recommandation ’essayai la 
Val6iiia : la première boite a arrêté com
plètement la chute ; à la seconde, mes 
cheveux ont commet! :é à repousser et 
après en avo r use trois boites, j’avais une 
chevelure aussi forte qu’auparavant. C’est 
u;t plais r pour moi de pouvoir vous don^ 
ner celte faible marque de reconnaissance, 
et je conseil à tous ceux qui auraient le 
malheur, du perdre leurs cheveux de 
ervir de la Valeria.

mad; 
je vit 
des f 
bout

■KïâseMüteTdrniCK île- Faiemettl :
peuvent ' être laits 
l’achat, ou en six

i Ont inventé et patenté cette préparation
: L’OBLIT* RATE U K !Les jiaiemeiits 

plein au temps île 
me-il-, annuels, avec inlerêt. Dos Débt'ii
tu res de Terres peuvent être obtenues û la 
Banque de Montréal ou à aucune de ses 
succursales, lesquelles seront acceptées à 
10 pour cent de i rime sur leur pleine 
valeur, avec intérêt accru, en paiemeui 
des terres.

On peut se procurer des Pamphlet». 
Mappes, Guides, etc., en s’adressant au 
soussigné ou à John II. McTavish, Coin 
missaire des Terres, à Winnipeg, à qu 
toutes communications relatives aux prix, 
conditions de vente, descriptions des terres, 
etc., devront être adressées.

Voitures! Voitures!qui effac- les marques • e !a petite vérob' 
pour toujours. ISon application est simple 
et inofleu- ive, ne cause aucune doule r n 
inconvénient, et ne contient rien d’un ca 
artère nuisible. Prix : $2.50.

Ar--------- :o:----------
veiiwiH «le revet « r le 

niN l>el iiflMortiuKétii 
toile* peintes e! <s«ree 
pour l'eueires «fiai ait 

ai min ele importe en ('Hitadu

sa pt 
le vit 
ser, s 
regai

Voitures couverte^ ou decouvertes, 
Phaétoiis Korku ways, Express, 

Chariots â pain, etc., etc.,
Gaits a ordre, aves soin et prompiilude. 
Je rupare aussi les voitures et ferre les 
chevaux, etc., etc. Les matériaux que 
j’emploie pour la confection d • mes voi
tures sont de première qualité et mon 
ouvrage est garanti tard sous le ruj^ort 
du travail de la main d’œuvré que sons 
celui de la solidité et du ti,d.

Je sollicite le patronage du public en 
général.

Cheveux Su peril nx.
Le remède èpÜaloire de LEON et Cie , 
enlève en qiv-lqudS minutes les cheveux 
superflus sans la moindre douleur ; les che
veux ue repoussent jamais Ce 
très-simple Instruct 
mède envoyé par mail
(ifcO. W.MDVV.agi nt général

21» rue Tremoiil, Hoaton, Mass.
21 sent. 1885—la.

colèn 
x-ous 
Du x 
moi ! 
de l’e

JACOB EliliATIremède est 
ilètes. Rc-ons comi 

e. Prix : $1.00.

HIAGÉSIN P6LIS DE NiEUBLEi Auukkt Larosb, 
No 624, rue Notre-Dame ouest, 

Montréal.
Par ordre du bureau,

CHARLES DRINK WATER, 
Kftcrétair

38 ROE R1RE41
N. li.—Voyez le. échantillons de 

ces toiles dans nia vitrine.
CetSPkuChxb l-mce, 

la foi; 
positi 
lies fi 
me i 
mand 
cette ;

—C 
dame, 
n’avic 
fâcher 

—L 
suivit 
voix s 
qui s’, 
quait 
sociét, 
exemf 
on a b 
aperço 
au cal' 
peu d’, 
laissez 
sans y 
Buvez 
que c’t 
avez rt 
de soif 

En e

13 mars 1885—la
ALFRED M ATHEE'.T, Saint-Thomas d'Alfred,

Comté de Prescott.Une des meilleures 
rations offertes jusqv. 

/: >.' -• au public, pour le eouleg' 
ment immédiat et la gi 

ÊT 'LÀv- rison de la Toux, du Rhum- 
'f*1 la Bronchite, de l’S: 
rouement, dt- la Croupe < 

gF {/à de toutes les maladies de 
w Gorge et des F^umous.

A vendre pai ut à 25 c 
60c la bouteille.
3. K.McGALK,

hic’F Xo. 380 rtieCiarêiKT. Ottnw »
24 .juillet 1885. I?tics Più‘ui.Ê de hit Longues Composé? Je, soussigné, certifie que la pommade 

Valeria u fail pousser des cheveux sur ma 
tête chauve à l'âge de quarante-trois ans. 
Elle est très recommandable.

Arthur Cholettb,

Après l’inventaire fait notie 
stock nous avons décidé d'oil'ni 
nos marchandises à des réduc 
t:ons de prix spéciaux, poui 
ARGENT COMPTANT.

la

Sirop ois enfants d Or Go erre
Ce 8iroP , 3t Prèp- i 

Af<!,avec l’approb».
*7 : . tion des prolesaem <

/MF?> ' '■ -V ■ ■ \ del’K v.ledc-Màib
/tlfi. . 'f «tire 11 de Obiro ■

■■

-.-v * de l’üniversi*
';%■ O. 1». Collège Viet

Le sirop dea ei 
. fants est supferier 

à toutes les préri 
rations calmant» 
offertes aux mèr- 

pour conserver la santé de loi 
enfanta ; il peut être donné avec 'a pli 
grande confiance aux enfants dans les c.* 
suivants : Colique. Diarrhée, Oyssenter. 
Dentition douloureuae, insomnie, Tou 
Rhume, Coqueluche, etc.

Demandez le Sirop 
n’en achetez point d’autre.

En vente par tout le Canada et les Ktat.

I>e McOAI
Jtecouverte»

Poùr la guér - 
son certaine d’ 
toutes les afle - 
lions bilieuai 
torpeur du foi* j 
maux de têt 

ju te-* pi SL in di ges tien 
/étourdissement 

y Mrvt '- et de toutes k 
ises causés par lo '-..guvais fonction^' 
de l’estomac. HH
pilules sont ?vte* :i Irecommandv.A 

e étant un d- as sûrs et des pb. 
emcaces remèdes contre les maladies pu 
haut mentionnéee Kilos ne contienneo 
pas de mercure ni aucune de ses prépara 
lions. Tout en étant un naissant purgatil 
pouvant être administre dans n1 impôt 
quel cas, elles ne contiennent aucun»" 
ces substances délétères qui pourraient 

dre préjudiciables à la santé des entan 
ou des personnes âgées. Les Pilules ; 
Noix Longues Composées, de McGalk, soi 
préparées avec soin, avec un extrait 
centré, tiré de la noix longue et corablr 
avec d’autres principes végétaux, de mr 
nière à les placer au premier rang par? 

s les pilules stomachiques jusqu’à p; » 
ffertes au public.

B. E. McGALE

.'5* ■a
$

Cultivateur.I

Bouctouche, N B., 4 janvier 1884 
MM. Lav olette et Nelson,

Pharmacien.-,
Montréal.

, Chimif-tie,
Montréalf N.B.— Nous garantissons que toute-;* 

ces marchandises valent le.- 
prix fixés, l’as de déception.Ilote! du I aiiadn Auriez-vous la bonté de m’envoyer 6 ou 

12 boites de la Valéria? J’en ai fait usage 
d une bod»; et le résultat a été tel que mes 
ch»jtveux ont repoussés très épais. Plu
sieurs ici ayant été témoins que cette pom
made m’a donné une nouvelle chevelure, 
désirent et fai e i'« xpérie -ce. Je vous 
donnerai volontiers un cerlilicat en faveu 
de la Valeria

U es
Mr, ALEXIS RENAUD, ci-devant as

socié île M. K. K. Lauzon, informe le publie 
en général qu’il vient de r prendre son 
ancien poste, au Nos. 56, 58 et 60 rue 
Murray. Le public voyageur «trouvent 
toujours à cet hôtel une pension de pre
mière classe. M. Renaud étant • ontinuel 
emeut en rapport avec les marchands de 

bois et les contracteurs de chemin de fer, 
les hommes de chantiers trouveront tou 
jours chez lui i s’engager au prix le p us

A. RENAUD, proprietaire,
No 56, d8 et 60 Rue Mu f

16'lèc

IBRRIS, mUd aV Ct.
e«iHE liUE O’CGXXOR.

4 décembre 1884
de familleïéâ

Ciiiifflin île Fer Canaüier, du Pacifique
LIGNE "COURTE

Votre tout dévoué,
G. A. Girooahd,

ex-député de Kent.F U M E Z
liESi'ICÜ UES

ou Dû Goorrbs .

Ottawa, 15 mars 1884 
Je certili ? que depuis deux ans mes che 

veux tombaient beaucoup et après que 
j’eusse fait usage de la pommai.e VALE- 
UIA. trois fois, mes cheveux ont et ssé de 
tomber.

ENTRE a BIX, *« ris.
Seul proprietaire, 

R E MoGALE.

la Roi TJiim;.Ottawa, C^uebec
ET MUhTHEAl.

G him ia e,
' trcalCABLE 1 Sé Jm A. Oliiver

AVOCAT.
«ï L. BéLANGER,

J| p u , Ohtmiev 
Mont*î-i Photographies

GRANDE REDUCTION

11 Photographe,n ilw- ETH ° Bureau.—Encoignure des rues Rideau t 
Sussex ,Block d’Egleson, Ottawa, Ont.

9gr ARGENT A PRETER -«e
Ottawa, 3 janvier 1883

M
St-Thomas d’Alfred, 19 janvier 1883 glait, 

étrang 
Ann 

moire, 
remplit 

—Rt 
bonté.

Ce b 
comme

I I 1s'™2 

8 00 

6 30

Je cerliSe ^uc la Valeria m’a été très 
utile en arrêtant la chute de mes cheveux, 
en faisant pousser sur la partie chauve des 
cheveux a-s-z longs mais clairs. Je dois 
faire observer que je n’ai employé qu’une 
boite -le la Valeria. Je suis âgé de soixante- 
quatre ans.

4™8 25.jsisee Ottawa.... 

Arr. à Montréal... 

Arr. à Québec....
1 i8 30

-
8 18 UiV Mm SEliLMTli J. !.. I 6Ui\i)0t\, L. L. I6 302 20

iPhotographies gram eu rLUAVOCAT
124 Ruo PRIRCIrALE. Hnl)

45 Hue MVltliA I, Ottawa
Ottawa, 20 nov. 1884

CABljSTJbJT3 30io™b!omoo F. X. Boucs.Laisse Québec....

Laisse Montréal. pu-
Arrive à Ottawa 12 23 |

$2.00 par iloz.
{-•m. p m. 
6 U0 8 00 
p.m. p.m. 
10 15)11 30

9 00 a7mi5

li 26

MANUFACTURÉS PAR
Milbury, E.-ü., 23 déc. 1882. 

.le, soussigné, certifie par la présente ce 
qui suit :

L’un mil huit cent quatre-vingt-un, par 
suite d’occupations et l’éludes

suroxci
Joie.S. DAVIS & FILS

Mill,

CHEZ

Lorion d5sD ELEGANTS CHARS PALAIS 
sont attachés aux. trains de vitesse 

[entre Ottawa et Montréal.

Connections à Québec poui Halifax, Si. 
Jean et tous les points sur le chemin de 

ilntercoloninl.
Coimecuuns à Montréal avec les trains 
chemins de fer pour Portland, Boston, 
tous les points de la Nouvelle-Angle-

—Ah 
béatitu

plus ou
moins serieuses, je me vit petit à petit de
venir cha* ve; eu quelque» semaines, je 
pirdisr'tous mes cheveux lu sommet de 
la tête.' Je lis alors part île mou malheur 
à rnon cou>in, qui m’expédia deux boites 
d une po nm aie inventée par lui et appe
lée La Valeria.

En lisant la prescription, je le dis, je 
m’amusai un peu, car je l’avoue, je la 
trouvai un p»m c ineuse encore plus dou
loureuse. N’importe le désir de ravoir ma 
chevelure me lit fa re l’essai de La Va
leria. Quelle ne fut pus ma surprise, après 
trois ou quatre semaines, d voir comme 
une foret de petits cheveux couvrir loule 
la suifuc chauve de ma tôle. Je redoublai 
d’efforts et aussi de confiance et «le ponc
tualité.’ et cinq mois après, j’avais, sinon 
tout, au moins eu grande partie ma cheve 
lure d’autrefois.

C’est donc avec reconnaissance de cause 
que je recommande à tous ceux qui comme 
moi, ont eu le malheur do perdre leurs 
cheveux, la plus utile et la meilleure de 
toutes les pommades, La Valéria.

r-,:r--.v f3&Up

CHEMIN üt m INTERCOLONIAL
Delorme

110 Rue Scerks et 569 Rue Sussex,
Coin de lu rue Rideau.

OTTAWA. Les d 
emprest 
la mère 
les la v 
prirent 

Mais, 
nant, la 
était en 
iiejvoul;

Elle i 
mande, - 
siennes 

—Voi 
vous rt

Roule de la Malle Royale, des Passagers 
et du Fret entre le Canada et la Grande 
Bretagne, e< Route directe entre l’Ouest 
et tous les points du b s du St-Laurent et 
de la Baie de Chaleurs, aussi le Nouveau- 
Brunswick, la Nouvelle-Ecosse, File du 
Prince Edouard, le Cape-Breton, Terre- 
neuve, les Beimudes « t la Jamaïque.

Des nouveaux et élégants chars-palais i 
grées de buffet et cii«rs-dorloirs font 
partie - e chaque train-express.

Lés passagers qui s’en vont en Angle 
ter.e tu -ur le Continent etrojiéeii p uvent 
pi end u, le paquebot de la malle chaque 
Samedi avau -midi à Halifax, en partant 
de T roui o Mercredi a j.lès-midi.

Les expéditeurs de grains et de marj 
chdddktis tromeionl au port d Halifax 
leu les les commodités desirables jour 
l’embarq; ement de leurs effets.

Depuis des cm ées, l’txj»f‘rii nce a dé
montre que l’Intercolonial et les lignes de 
paquebots uui font le i et vice entre Huli- 
a.\ cl Londres, Liverpool et Glasgow, 

aller et rt tour, con.-tituent la voie la jilus 
rapide entre le Carada et l’Angleterre 
pour le transport du Fiel.

Toutes informations relatives aux 
taux .le transj ort de fret 11 de p ,s-agers 
1 cuvent être obtenues en s’adressant ù

18 Oct. s43 déc le.

J. B. AKZ&ij
Peintre Décorateur et Taplsss!

VIENT DE RECEVOIR

10,000
ROULEAUX DE TAPISSERIES

do tous les patrons et de tous les goûts, 
avec bordures appropriées.

La vente est faite à 15 POUR CENT 
meilleur marché qu. partout ailleurs.

I Bureau d’jgfiit d’IiinneuMi
MACDONALD!

NO 9 RUE ELGIN.
ÉTABLI 1884.

SECTION St. LAURENT ET OTTAWA
Laisse Ottawa 
Gare Union)

Arr. à Pivscott....  9 30 a.m.
uaisse t rescott.... 7 00 a.m.
Arr. à Ottawa

I2 00 p.m.
1 05 \> tn.
2 05 p in* 
4 10 ji.m-

Conneclion par le bateau entre Prescott 
et Ogdensburg pour tous les trains.

La seule ligne directe pour New-York.

7 00 a.m.
TRIS IS YOUR OPPORTUNITY

10 Oo a.m. Do you want 
a splendid, 
handsomely 
bound story 
book? You 
can have your 
choice out of 

! the best that 
are published 
if you will ob
tain two sub
scriptions for 
The Weekly 
Mail. A cata
logue of stan
dard andmia- 
collaneono 

publications, given aa prizes for getting up 
clubs for The Mail, will be sent to any 
address npon application. There is no boy

St
MillLa nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 

et l’Ouest, ouverte le 11 v >ûl 1864 : 
L’Expn-ss dujourqu il ■ ' niawa a 12.3 < j/in 

" “ Arr. à loronio à 9.45 pra
»* du soir quille Oltuw.i 11.40 pm
«• “ Ait. à Toronto à 8.30 am
«• du jour quille Toronto à 8 25 an 
.< Arr. u Htawa à 5.25 j m
•• du soir quitte Toronto à 8.00 prf> 
«* « Arr. à ULtawa à 4.38 am

£5

%5 —AUSSI—

TOILES POUR CHASSIS
^3 revenez, 

mais, ci 
rien. Je 
vous m’i 

Elle lt 
la porte, 
vaut l 
avec bea 
se décidi 
main doi 
et a laits 
ces.

A. fl. MACDONALD,
Encanteur de la Reine, 

RI-SIDF.NCE.»...... 253

L. P. Champaqnk-2
DE

1 Montréal, octobre 1883,
J ', suustignô, déclare avoir perdu com

plètement lu chevelure il y a deux ans, j’ai 
essaye d tous les remèdes possibles mais 
sa s su eues. En voyant l’annonce de la 
Valéria da is la Minerve, j’eus la curiosité 
de m’en servir.

J’en achetai une boite ch z MM. Lavio- 
pharimiciens, rue Notre- 
Lavioietie lui-même qui 

;;'e yen.lu-, et ii pourra attester que
j’’1 i:- al or —i: a • n /iron six mois—com
plet' ineni chauve. J me suis servi d'une 
seule bobe et elle m’a sullit jiour mu rendre 
ma chevelure d’autrefois, m peu plus 
claire c.-po/idunt, les ch veux étant plus 
Uns. 1 eus ceux qui me connaissent sont 
comme nmi émerveillés du résultat.
Je fcuis gardte n de la burrièie de la Côte 

Saint-Antoine, 11 je serai heureux de dou* 
la preuve de tous les fails que je viens 

d attester à tous ceux qui voudront se rem 
soigner. Je donne ce certificat de 
propre mouvement, en justice et en recon
naissance pour l’au eur de celte inerveil- 
leure décoiive, te.

TOUTE COULEUR.'CHOLA
M. AKIAjü surveille lui-môme 

tontes les commandes qui lui sont 
faites, ainsi que le travail de ses 
employés.

Aux Dmlracteurs et AutresChars palais élégants sur les trains du 
Chars dortoirs somptueux sur les

trains du soir.
Connections 

roekville et lu chemin de fer du Grand 
fi one ; aussi jiour le chemin de for Utica 
tn 1 Walk River et ses nombreuses von 
nocuous pour le sud et l'est.

Lign • directe pour Chicago et tous les 
oints à l’ouest, sud-ou-rat et noi d-ouest.

le jjfix du passage, le 
èges dans le char-salon, la table dv 

le haut de i'Uttawv

A rétablissement du soussigné, vous 
trouverez des. chassis, portes, jiersienm s, 
lattes, bois à finir pour maispn, etc.

Peintures, huile, vitres, mastic, etc , 
de? prix très modérés

a bin tit’s Falls poui
VACCINATION COttfiiSOlBK, young man or young woman,amo 

you who cannot secure a handsome lot 
books this winter 
with very littlo 
effort, if you will 
only make up 
your minds to it.
The books are 
splendidly bound l 
and are the pro- .
"’notions of tho 
b st known an

-lu.iieieiitguaran- 
tec that they will

ietie el N j son. 
Dame. C’tvt M0L KIN«- Agent d** bidets, 

x ' ~ Spark-, Ottawa Avis est par le présent donné, que le 
Rurean de Santé local a Jécidc de mettre 
en force es clauses du chapitre 191 des 
SUtiita révisés de la province d'Ontario, 
concernant la vaccination compulsoire. 
Bour l’avantage du public, les méde
cins dont les noms suivent, nommés vacci 

publics par le Conseil Municipal, 
toi s les jours, (tes dimanches ex

ceptés), à leur bureau respectif de 2 a 4 
heures do l’&i rôs-midi, pour remplir les 
devoirs ue leur charge.

woodland
No. 38, HUE BE SSE RE lt

uUbLitl b. 5.UUJU1E,
Agent pour les -lassugers et le fret de 

J’( uesi, 93 blcc Rossin, rue York, 
Toronto.

Quand 
chambre 
près de 
étaient é 
chesses, , 
même ur 

Elle at 
la porte < 
cet obsta 
par la pe 
filles. E 

—And 
ne les ou 
là U Pas

Pour les billets,
(Près du bassin du Canal.)

D. POJTINGER,
Surintemlani general.

tépart des trams pour 
et toutes !vs autres siation-s Ivcate 
ire informations .ouceroanl • passagers
s’aiiresser au bureau des billets.

serontMacdougoll, Macdougall & Reltcourteliemiii de fer. 
i 1 15 Nov. IL*I AVOCATS, t'HOCUREUKS. 

Agents pour les affaires de la Cour Su
prême, le Parlement, et des Départements 
du Canada, *c.

“ Scottish Ont-rio Chambers " coin des 
Sparks et Elgin, Ottawa.

Hom. Wm. Macdodoall,
Frame M. Macdoüoall.

N A. Belooübt, L.L. M.

which is a
IT BUE SPARKS

D. McNICULL 
Agent gênerai des passagers.

B PARKER,
.• gec t de Billet.

W. WHYTE
but r t v ■ iauV*t énérs

Hotel du ( astor POOR LA SECTION OOKST DK LA VILLE t

t!' Ie Pr P- 5 8 rue Wellington.
Al. le Dr S. Wright, 80 rue Queen.
M. le Dr A Trudel, 380 rue Slater.

.PQOB LA bKCi'ION EST :

S’ !e DrVoligny, 122 rue Clarence.
AL le Dr Powell, 199 rue Rideau.
M. le Dr Hunter, 144

not only 
amusement but
"ne a source of pro- _. . g
m /coït

popular weekly published, and is only One 
I Dollar a year. It has now over 100,000 snb- 
I scribers. Specimen copy and prize list sent 
j free. Address Tmr Mail, Toronto, Canada

451 et 453 rue Sur sex, (Jttawa. Les 
agents-voyageurs trouveront bonne table 
el des voilures toujours jirêles à cet hôl 1 
Prix modérés. Lu téléphone est attaché 
a l’établissement.
E. < IlEVBIl.lt, |>ro)>rifv(airr

Otisws, 18 1884

I IC. R.
Pierre Dom î.

En vente chez tous les pharmaciens.
Harvey, iode u

N. B.—Mr. Bel court, membre du 
d’Ontario et de ce i» ;d* Québec, e’ 
anni des affaire requérant non i

Barreau 

-*i tion
York,
RuBILLARQ, 
Officier de sauté

fA.eVANHGRNB, lin gros par M 
M ontrôalatte

-
X
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LE CANADA. 22 Janvier 1886.
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JOS. SENEGAL
KXTKEPltESECR

fit POMPES FUNEBRES
COIN DES RUES

York et Ihilhousie,
< TTAWA.

Crêpes, gants, écharpes de 
deuil, etc., loués 

sur avis.

3

mmmmm
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CHEMIN DE FER
U CAvUA ATURTUT

LA
VOIE LA plus COURTE

ENTRE

01T A WA ET MOATRKAl
Et tous les iioints à l'est,

CONVOIS â PASSAGERS^
Tous Los Jours

CHARS PULLMAN.
Raccordement^ la gare Bon aventure, doM^int-
mont "Central*! et* les trains du chemin de fn 
Delaware et Ilndeon, dont les lignes s'étendent 
jusqu'aux Provinces uteri tien °11 et aux vi les de 
Nouvelle Angleterre, Vroy. - 'bany et New-

A partir du 29 Juin 1885, les trains cir 
ouleront comme nuit : . „
Par mm d’OUnwa. Arr. ft Montréal 

11.30 a.m. 
8.20 |».ni.4.50 p.m.

Montreal. . Arr. A Ottav » 
8.45 a.m. 12.20 |».m.
4.20 p.m. I 8.2'f »*-m.

Tous les convois à passagers se rendent -iireo- 
te ment à Montréal, sans changement de oh-irs 
ni -le locomotive et indépendamment do tous I-s 
autres trains du Grand Tronc.

Les trains quittant Ottawa à 8 heurts du 
matin se raccordent au Coteau avec le 
train direct pour Toronto et toutes les 
stations intermédiaires qui arrive à Toronto 

heures du soir.
Le train partant de Montréal à 8.45 du 

matin se raccorde avec l’express de nui: 
venant de Boston et New-York viâ Soring 

uittant Boston viâ Lowell à 7.00 p.m 
chburg à G.OO p.m. et New-York è 
m.. arrivant à Montréal à 8.25 du

Pr’t «le

à 10

Tvl
4.30 p.m. 
matin.

CHEMIN DE PREMIERE CLASSE
ET RAILS NEUFS EN ACIER

Les passagers pour le Sud et l’est changent -l< 
chars à la gare Bonaventure A Montréal où leui 
bagage est transféré sans frais extra et sans que 
lepasnagor ait à s'en occuper.

Le bagage est chéuué pour n importe quel •» 
droit

Les billots et tout autre renseignement pei 
vent être obtenus aux bureaux du Grand Tronc- 
rue Sparks, et au dépôt des billets, rue Elgin.

Le départ et l’arrivée des trains sou 
réglés d’après l’heure du 75ème méridien.

D. U LINSLKY,
Gcrac

A. G. PEDKN,
Agent gén. des passagers 

Ottawa 22 août 18«4.

biiititsiiies pour Enfants
D’ECOLE.IL

J'ai maintenanten mains un immense as
sortiment de chaussures faite à la main. Les 
pratiques prouveront tout ce qu'elles peu- 
v ;nt désirer un fait de chaussures d'an 
tomne et d’hiver. Bonne qualité, dernier 

oût et A huu marché.
Pa dees id en feutre, claques doublées et6

non-üuuvices
G. MURPHY,

No. 536 côté ouest de la rue Sussex.

VALIN & ADAM,
A vocal»* et Solaires Publics.

ARGENT A PRETER.
BUREAU : 25 rue Sparks,

V Hotel Russell.
-â-'

A. A. ADAM. 
M. Adam, membre du barreau -le Que 

bec, s’occupera aussi des allàires requé 
rant son attention dans cette province.

28 février i885 ^an

J. . VALIN,

bm^ASTHME
lL«JF !’. r I i POVDRfi du

D‘ G3 ^TT,'y
D^ositsirui S Quebec • Dr E;1T

«m
CHAMRAGEli ! VINS H CHER LIES 

CIGARES !
Un asscdini rit complet de liqueur- 

choisies « t cig res, vient d’ôtre reçu ai: 
numéro 450, rue Suss- x, à l’entre; ôt W. O. 
McKay.

Liqueurs françaises et Italiennes, Rarton 
et Gustier, 8t. Julien, Sauterue, Brisson 
Ayala, Chateau-d’ay, I. Il Mumm, Char 
treuso, Kunimel, Bénédictine, Curacao 
Moraskno Vertmouth, Torino, Km-de- Vie 
Gin, en fnte et en caisse.

CIG A lil.s de qualités variées, importés 
el C nadiens.

Omres promptement exécutes, effets 
i.vrée à lomicile.

NO. 450. RUE SUSSEX
W. O. ilIcRAY,

Propriétaire.
' tiawa, 5 Déc. 1884

.B. rï. A Kl VL,
PEINT' F,

DÉCO HATE U R,
TAPISSIER

kt VVI'RlEIt,
MaK'jHAND DK

PEINTURE
KT DK VITRES,

ù2Q B JE S USSEX
O T T A W A

M âltlAL h.e charge de toute 
commande, dam» sa ligne d’at- 
taires ; il surveille lui-iuêmc 
toutes les opérations de sa bou 
tique, et ses prix sont raisonna
bles.

Les propriétaires tr< uveront 
un grand avau i ige en le favo 
risant de leurs commandes.

17 mars 1883 la

Dr ALFREJ SaVARD
Bum eau :

NO. 376, RUE CUMBERLAND.
Ancienne lésidence du Dr Prévost. 
Ottawa, “ai

. MERS CA JADi .àNo
IRESi. OlS UYSPEPTIOUES

lté préparation guérit, 
la Dyspepsie des Tuberculeux ou poitri
naires, les indigestions, les Névralgies, les 
Débilités générales, les maladies du Foie et 
des Reins, les hydrophiles et les Rhumatie

Préparé par le

Ce

Dr N. LACERTE,
Lévis, P.

Prix : 30 cts la bouteille.
Ku vente chez les pharmaciens 3 

dépôt chez
ELZEAR ALARfK,

71 rue Bolton, Jitaw .
26 juillet 1884

~ T 'TTITH VÉRITABLE r^Bwgw

.Eil.D'GUILLIE
r

Tonique Anti-Glaireux et Anti-Bilieux
Préparé par PAUL GAGE, Pli'1" de I™ Classe, Docteur en Médecine

Il 11 Firalle .e Piris, SEUL PROPRIETAIRE DE CE MEDICAMENT 
F-AJRIS, 9, Rue de a-ronolle-St-G-ermain, 9, PARIS

Une expérience de plu» de soixante années a démontré que l’ÉMaoir
(ntt illiè était d’une efficacité iuconte»tablc contre les Maladies du 
Foie, de l’Estomac, les Digestions difficiles, le» Fièvres 
épidcnvques, la Fièvre jaune, le Choléra, le» Affections 
routtenscs et rhumatismales, les Maladies des Femmes, 
des Enfants et dan» toute» le» Maladies congestives.

[ 'ËIjIXM de Il 1,1.if: prepare par PAUL gage est un des médica
ments les plus efficaces et les plus economiques comme purgatif et 
comme dépuratif. Il est surtout ut le aux Médecins de campa une, aux 

< tonnatres. aux Familles clou neestdes secourt medicaux et à la Classe ou- 
: laquelle II épargne des (Y.u > considerables do medicament-. —Comme 

PüXCATIF, 11 est tonique en m 'me temps que rafraîchi < nt, 11 n’exige pas 
unedliie 6v-.ro et peutôlrc adin lui tn-ave-- •>; - gai succès < |,i, lu- tendre enfance 
comme h la plus extrême vieillesse sans crainte d’aucune espèce d’accident, 

r des Contritaçoni. - Exiger le Véritable ÉLIXIR de GDIILIÉ, portant la signature PA0L8AGE 
Brochure : Traité de l'Origine dvs tiiairrs, dont chaque bouteille doit être accompagnée.

DépOt à Quebec : D' EJ. b O'UN & U l'hâilum-u-a-Chimis'- 314, rue S.unt-JesB 
KT DANU l>8 PRIMCIMLU l'IlAHMACIK» DU CANADA.

PILULES PURGATIVES l’Extrait d’tiixir Tonique Anti-Glaireux du 0r GïïILLIÉm

VAa
E Se délie

et la

peut^vol-in- ioutee iy oniTétéi tonl-puroiucontenant, soue un
l

s, h wmiÊUiÊÈÊm lotsn

Oppression, Catarrhe, Emphysème pulmonaire 
Affections des Voies respiratoires

Pour le soulagement immédiat de des diverses Affections 
et pour leur Gt" risonK rien n’tgale le

PAPlER:CIGâRl-OICODEL
Pharmacien de l ’ Gltis-e. à Paris.

Le Papier et les Cigares Giuquol calment l’instant 
même les accès d’ASTHPflE les plus violents.

L’emploi régulier de ces préparations éloigne les accès et 
même s’oppose complètement «ï leur retour.

Dépôt à Montréal, chez MM. LAVIOLETTB & Ni.LSUN, 209, rue Notre-Dame. 
— à Québec, chez MM. le Dr Ed. MORIN & C", 314, rue Saint-Jean.

ET DANS TOUTES LES PRINCIPALES PHARMACIES DU CANADA.

Tapis, T-uis, 3tc
IA MM TAP'.

“ J’ni souffert ’chitecte, celui qui, l’autre jour, 
a pris ma défense.

Elle se tut et parut réfléchir 
longuement. Il était évident 
qu’elle était poursuivie par la 
même pensée, car on aurait pu 
l’entendre murmurer à plusieurs 
reprises :

—Armande... architecte...An
drée... architecte. ...Ar.nande....

Elle aimait certainement à 
ce dernier nom, car

r: . ÜI-LET03S!'
De toutes les maladies imaginables 

pendant les trois dernières années. Notre 
Pharmacien T. J. Anoerson m'a 

mandé les •« Amers de Houblon,”
J’en ai consommé deux bouteilles 
«le ‘•uis comolètement guéri et je recom

mande sincèrement bjs Amers de Houb.on 
atout monde .1. D. Wa xer,.Buckner,

renom-

LA FOLLE
D’OTTAWA.

Av ril ment,
Mo. et li Suitu

d’un malheur Je vous adresse ces que.ques lignesp En présence 
semblable, la charité était im
puissante. Les deux jeunes 
filles songèrent à se retirer- 

— Eh bien ! madame, fit Ar- 
de son

# . i ■ lîl U,comme
Gage de rec onnaissance 

A mers de
pour vo°

j <N»r*i '■’ < .
i 4’l - t f 811*15-

Gant t i 
<!« !**»< t» le-.prononcer 

elle l’avait répété trois fois, tan
dis qu’elle n’avait laissé échap
per que deux fois celui d An
drée

• • Houblo r. J'ai soulferl
De rhum itism enilammaloire 
•Pendant près «le

semble me fair du 
Bien ! ! !
Jusqu'au morne it 

teilles de vus Amers

ft
mande, sur un signe 
amie, nous vous laissent ; 
si ce n'est pas trop indiscret, 

demanderons la per

«icune m*’d-oî "■ n'a MI,ISO, H AP! 0’
US U,11- SI* t ItIV .

BHOOLBRED et
Ottawa, 17 Déc 18R.J

mais

Quant au mot architecte, qui 
trois lois était tombé de ses lè
vres, on voit qu’elle l’avait éga
lement bien retenu.

Sans aucun doute, ces deux vi
sages et ces deux noms l’avaient 
plus frappée que le troisième.

Pourquoi ? Assurément elle 
l'expliquait pas elle-même.

Après avoir cent fois dit et re
dit ces trois noms, comme pour 
mi- us les graver dans sa mé
moire. elle redressa enfin la tète, 

s’arrêtèrent sur le

où je pris deux bou- 
« Houblon, et à ma 

suis ausis hier, aujour
d'hui que je ne l’ai jamais été. J'èsptre 

Que vous aun z bv iucou-p île succès, 
a vec ce i uissanl et 
1- flieace remède :
yuicon jue- ! ' ' serait désireux d’a

voir pb s de détails su* :ua guérison peut 
es obtenir en s'adressant moi. K M. 

Williams, 103 I6ih Street,.Washington, j

nous vous 
mission de revenir.

—Je n’aurais v>as osé vous un 
prier, mademoiselle, répondit la 
mère Kabat-Joie.

—Alors, soignez-vous bien, 
madame. La première fois que 
je viendrai, je vous apporterai 
des provisions, trois ou quatre 
bouteilles de ben vin...

Armande n’avait pas achevé 
sa phrase qu’elle vit tout à coup 
le visage de la folle se déxuinpo- 

sourcils se froncer, ses

r

<938
. Ri

ne se l). G

.J
------

j
Je considère que votre -'mod- *sl te 

meilleur qui existe pour l’indigestion, les 
maladies de rognons,

Et la débilité «les nerf, J’arrive 
Du sud en quête de santé et je irovvr 

que nos Amers m’ont l'ait plus de 
Bien !
Que toute autre choee :
li y a un mois j’étais extrêmement
Maigre ! ! !
h,; pre-qu’incapal)le de marclier. Main 

tenant je
Gagne des forces, et 
De l'ernbom pointe.
Il se passe à peine un jour sans que je 

reçoive des compliments les sur progrès 
apparents de ma saut et ils sont dûs aux 
Amer, de Houblon ! J- Wicklille Jackson.

Wilmington, Del
gts^L'is bouteilles qui ne po'tent pas 

une étiquette d anche mar juée d’une 
toulfe \erte de Houblon sont de la contre
façon. Rejetez tous les remèdes sans va 
leur, empoisonnés, qui s'offrent sous le 
nom de “ Houblon ” ou “ Houblons ”

\
ï\t

et scs veux 
pnquet de linge qui se trouvait 
devant elle.

Elle se leva tout à coup, choi
sit parmi les draps la paire qui 
lui sembla la meilleure, et sur- 
le-champ, avec une joie enfan
tine, elle . ourut vers sort lit, y 
mit ses deux draps, et recula de 
quelques pas pour jouir de l’eiiet 
que produisait ce luxe iuatten- 

Puis, elle alla fermer à 
clef la porte de la chambre, te 
déshabilla, et quoiqu’il lut 
heures du matin, se coucha.

Alors, enveloppée dans ces 
draps blancs, dont elle savou
rait le délicieux contact, elle fer

les yeux et s’endormit.
Pendant ce temps, les deux 

jeunes-tilles avaient rapidement 
descendu l’escalier.

Au moment de remonter dans 
le fiacre qui les attendait, elles 
aperçurent madame Plichon, de
bout sur e seuil de sa boutique, 
qui les salua 
grâce pei sistante, et 
pas de les dévisager jusqu'à ce 
que la voiture se fût éloignée.

La fruitière savait tout ce 
qu’elle voulait savoir. Les deux 
belles visiteuses avaient laissé 
chez la mère Rabat-Joie le pa
quet qu’elles avaient apporté.

—Excusez du peu ! lit ma
dame Plichon. Elle reçoit des 
demoiselles huppées, la vieille. 
Et des gros paquets ! Que dia
ble pouvait-il bien y avoir là- 
dedans ? Oh ! je le' saurai. La 
folle a trop besoin de moi pom
me rien cacher.

Quant aux jeunes filles, sans 
se préoccuper de la curiosité d'
là fruitière, elles répondirent à 
peine au salut que celle-ci leur 
adressait, et disparurent.

Le fiacre gagna les quais, tra
ie pout Saiut-NIichel, 

tourna à gauche, et longea la 
rue de Rivoli dans la direction 
des Champs-Elysées. Arrivé 
devant le numéro 262, il s’arêta.

Les jeune.- filles mirent pied 
à terre, firent jouer la serrure 
d’une porte vitrée, qui précédait 
le vestibule d’un magnifique es
calier de pierres.de taille, gravi
rent le second étage et sonnè
rent.

Pûuüies de Condition d'ASetanderser, ses 
restants étinceler.

—llu vin ! s’écria-t-elle avec 
colère. Uu vin. à moi ! mais 

pensez donc qu’à boite? 
Du vin ! Laissvz-moi, iaissez- 
moi ! je veux de l’eau, rien que 
de l’eau !

Cette brusque sortie, la vio
lence. l’égarement avec lesquels 
la folle avait accueilli leur pro
position déconcertèrent les jeu- 

filles et leur causèrent mê- 
une vague terreur, 

mande, la première, se remit de 
cette terrible algarade

—Calmez-vous, ma bonne 
dame, dit-elle doucement. Nous 
n’avions pas l’intention de vous 
fâcher.

—Les femmes aussi ! pour
suivit la mère Rabat-Joie d’une 
voix sourde. Voilà les femmes 
qui s’en mêlent ! 11
quait plus que cela. Une jolie 
société que cela fera ! De beaux 
exemples pour les enfants ! car 

beau le leur cacher, ils s’en 
aperçoivent bien. Allez, allez 
au café, au cabaret, buvez-y le 
peu d’argent que vous gagnez, 
laissez votre tainille aujonrd hui 
sans pain, demain 
Buvez, mais buvez donc, puis- 

c’est si bon de boire ! Vous 
avez raison, moi-même je meurs 
de soif en ce moment.

En effet,Jelle râlait, elle étran
glait, elle roulait des yeux 
étranges.

Armande se dirigea vers l’ar
moire, y prit la carafe d’eau, 
remplit un verre et le lui tendit.

—Remettez-vous, dit-elle avec

• 1*11 Hit le*
ST ADTSKS

mm HE* CKLBRRIDvous ne
POÜR LES

r: * ir ev aa/OL-ra
A-I-.N1 A Ottawa C. STRATTON.

5 ics rues Dalhousie et Saint-Patrick 
Vis.- -f.i-s méi;reines ci-tlessus, célè 

hrv- 'ans tout le Canada pourleu 
se trouvent que chez M. G 

STl ATTON. Jo mels donc le public ei 
garde coutr- les contrefaçons.

\
(lu- ofiicd ci u'-

nes onzeAr- T. ALEXANDER.me
N. B.—Uu peut aussi obtenir ’article vé

ritable chez v LAPORTE, rue Rideau ; 
GOUDALL A FILS, ru»- Wellington ; 
et DA GUSH & FRERE, rue Queen, oueet.

ma
De la Santé et du Bonheur

GOMMENT ? comme d’autres
out fait.

Pour les meilleures ferronneries à bon ma 
ailche, ez citezne man- mnladtea des

rojAtioiiN ?
“Lo “Kidney Wort” m’a ramené, pour 

itiiHi dire, den portes du tombeau, lorsque 
j'ttvasa élé coim.-miné par treize médecins 
éminent s du Détroit.”

Al. W. Devemux, Mechanic, Ionia, Mich.
Von ncrfH «ont-ils nll'nilill# T

“ Lo “Kidm-y AV oit” m’a guéri la fai
blesse des nerfs, etc., lorsque l’on désespérait 
de mes jours.” Mdo M. Al. B- Goodwin, Ed. 

inliun Monitor, Cleveland, 0.

Souffrez - xoiin do

3Icl)OüGALL «f* C V/
Le us ancien magasin de ce genre i 

Otta , établi en 1850, à l’enseigne de 1

fc ROSSE TARBIERE,

Rue issex, et coin de Is rue Quke

aveu une bonne 
ne cessa

on a

<iiai’i>h:res. ottawa.
Et à MA TT A WA, P.QSouffrcz-voiun de la maladie de 

liriylil ?
“ Lo “ Kidney AA un ” m’a guéri lorsque 
on urine avait la consistance do la craie, 

mblait à du stu-g.
Frank W tison, Peabody, Mass.

Souffrant de la dinbf-te T
“ Lo “Kidney AA’ort” est lo remède loplus 

fit ce quo j’tiio prescrit. Il procure un 
lagement presque immédini.”

Dr Phillip ('. Baliou, Alonclon, Vt.
Souffrez-voun «le maladies du foie ?

Lo “ Kidney Wort” m a guéri d'une ma- 
ulio chronique du l'oie lorsque je demandais 
mourir.” Henry Ward, ex-colonel

Ul* G a nies Nationale, N. Y.
ou n de doulciirN dan# 

le «t«>s ?
ney AA’ort” (1 bouteille) m’a 

ursque j'étais si souffrant que jo ne 
s me lever, mais que jo me roulais 
mon lif.”

C. M. 'J

MCDOUGALL & CUZNER
sans asile. 3 ctobre 1883.

puis res.te

l.’OKGAMSMKde I llOllAHque
Est l’œuvre .a plus compV xe «lu crèatev r 
et tjuaml ce m» canisme si complique, et 
dvlistement fait, est dérangé par ta malc- 
tlie, on doit rechercher le moyen le plus 
ellicace, et cet secours doit être demandé 

plus expérimentés, car le corps huma n 
est quelque chose de trop précieux poi r 
être négligé. Alors s'élève la question 
*• Quel médecin employer 7”

Le Dr Oscar Juhannbsshn, de l’Univci 
si té de Berlin, Allemagne, a fait une é.u-ic 
de toute sa vie, du système nerveux et 
gen item inaire.

SES REMEDES GUERISSENT 
Toute Débilité ou dérangement «lu système 

ipris la Spermalhroée, Go- 
ilie, la Stricture et l’Impor-

!
:Seutfrczo

*' K i l

bonté.
Ce breuvage salutaire calma, 

par enchantement, la 
surexcitation de la mère Iiabat-

Tiilhnngo, Milwaukee, Wis.

m a guéri do ninla- 
rognoua après que j'eus 

ement, pendant des années, le 
des médecins. ra remède vaut

Sami II odges,. W : ! 1 iamstown, W est Va.
Nv--iffr«*z- v«ms «!« la «-«nsstlpal ion ?
“ j,u Kidnvy AA ;-f ” faciülo li s évacun- 

gnéii ni-ièsque j’eus fait l’essai 
îèdes put liant seize ans.
Nelson F ;i.child, St-Albans, Vt.

■çj Mouffrrz-vous <1«« la mnliirlu ?
^ “ Le “Kidney Wort” c i supérieur à tous 

nodes dont j’aie jamais fait 
ma pratique.

Dr K. k. Clark, South Hero, Vt.

kouIIrcz-voitN «f-e m «1I«'S «lo«comme rtigu.ms
“ Le “ Kidney AA oi t ' m 

dies du loto et des
i.erveux, y com 
u rhée, id Sph: 

tenue, et»1,, etc.
PAKGEQUE vous avez été trompé e* 

abusé par les CHARLATANS qui prête u 
daunt guérir cette classe de maladie, 
n’hésitez pas à essayer de la méthode <iu 
Dr J hannsssbn, avant que cette inalaont 
devienne chroniaue et incurable.

Joie. suivi mut 
traitement . 
$10 la boite.

versa—Ah merci, reprit-elle avec 
béatitude.

IV
i.ucrès vein

BFa,. GRATIS Lot
Un enverra par la malle un traité pré 

oieux du système du Dr Johai tie-sen par
lai'ement cacliet») à toute personne, souf 
Irani de celte maladie, pourvu qu’eü 
s’adresse à son seul agent autonsé, au 
Etats-Unis ou iu Canada

HENRY VOGELER.
49, South Street, New-York

Divers symptômes compliqués sont liai 
tes par les prescriptions spéoiales du doc 
leur Johannes:-en d’après l’avis d’un mé
decin dûment qualifié.

Toute correspondance coniidenciel •• et 
toute réponse est envoyée frais d»' p'isw 
payé.

Les deux jeunes filles s’étalent 
empressées à la fois autour de 
la mère Rabat-Joie. Quand el
les la virent plus calme, elles 
prirent congé d’elle.

Mais, par un contraste éton- 
l’heure

Ures rei

ElfN-VOU# t;Mieux ?
“ Lo “Kidney AA'url. ’’ m’a l uit plus do 
ic tous les autres remèdes dont j’aie ja

bien 
jamais

Aide J. T. Galloway, Eik Fiat, Oregon.
Nonflroz-voun (bu liemorrlioidrN ?
“ Lo “Kidney AA’ort” m a guéri radimle- 

w ut îles hémorrhoidcs qui coulaient. Le Dr 
AV. • Kliue m’avait rrcommtu dé c*o remèdf. 
<i. 11. Uorst,(Jaissiqr M. Lank,Myer!own,Pa.

Etes-vou# tort,ire

nant, la folle, qui .tout à 
était entrée en si grande colère, 
nejv'oulait plus les laisser partir.

Elle avait pris la main d Ar
mande, qu’elle serrait dans les 
siennes avec reconnaissance.

—Vous m’avez promis que 
reviendriez, disait-elie ;

Une femme de chambre vint
ouvrir

— Et vite, mesdemoiselles, on 
attend pour déjeuner. M. 

d’Hérissay jure depuis plus d’un 
quart d’heure.

—Mon Dieu ! fit Andrée, qui 
lui jeta précipitamment son 
châle et son chapeau, quelle 
heure est-il donc ?

—Onze heures un quart, ma
demoiselle.

—Alors, mon père a raison, 
nous sommes en retard.

Elle passa les mains sur ses 
magnifiques cheveux noirs pour 
les lisst r, et entrer dans la salle

vous
l>nr le rliumn-

“ Le “ Kidney Wort ” m’a guéri lorsque les 
médecins m’avaient condamné et après que 
j’eus souffert pendant treme ans.

El bridge Malcolm. West Bath, Maine-

84 1 an

lousmuloirt) de Musique,
333 HUH SU8SHX

JULES HAEMERS,

vous
revenez, je vous eu conjure ! 
mais, cette fois, ne m'apportez 
rien. Je n’ai plus aucun besoin, 

m’avez comblée.
Elle la conduisit ainsi jusqu’à 

la porte, tout en s'inclinant de
vant Andrée quelle traitait 

beaucoup de respect. Elle 
décida enfin a abandonner la 

main dont elle s’était emparée j
et a laisser partir ses bienfaitn- ; » yua=t • Armalldei elle 8-était

hâtée de disparaître par une 
autre porte et de gagner

près de le table, sur laquelle c*1?“t)re; , , , „ .
étaient étalées ses nouvelles ri- I’énetra da,ls !a
chesses, mais elle n’y jeta pas manger presque en même temps
même un regard. hu lee’, .. ,

Elle avait fixé sus yeux sur Celle-ci s avançait sur la pom- 
la porte close, comme si, malgré te des pieds, avec d excessiv es 
«jet obstacle, elle voulait suière precautions, vers un homme 
par la pensée les deux jeunes d’un ceraniâge, qu se tenait 
filles. Et tout bas elle répétait: ^vant la lene re e mee f.on- 

—Andrée...Armande...Oh ! je ïalt les sourcils irâppaut du 
ne les oublierai plus ces noms- P>ed, et battait,le f ppel avec 
JA |^|Pas plus que celui de l’ar- ses doigts sur les vit|eb.

;
Aux fominoN oui sont malades?
“ Lo ‘'Kidacy Mort” m'a guérit» d’une 

mnlnd" dont je eonlïmif depuis plusieurs 
années- Plusieurs do mes amies qujenout 
fait usiige en disent lo plus grand bien.”

Mde H. Lumoreaux, Ile La Mothe, Vt.VOUS Prix iiKMléréN pour «MtminciiçnntN.
13 octobre 1885—la.S« vous voulez chasser la maladie 

et jouir d'une bonne santé
FaitoN u*»:>"<* «lu Lirai i Lirai !avec

l Jü PNE Y-WORTse
J. O O 1£Ï^

le ?::: .;,.r t ;i hang. Importateur et tnnm.fartiiri-N de
ces. Chapeaux, a q ï t. 

Mitaines, Capots
en Fourni es, Etc.

CLUB HOUSEQuand elle rentra dans sa 
chambre, elle revint s’asseoir au- sa

Ancien Punit» «le* P. O’MKARA

20 22 ET 24. RUE GEORGE
Des avantages extraordinaires sont 

tut; Il ement offerts aux Dames qui dès 
raient se procurer des

reparée, décorée et 
utee les

maison a été 
à neuf, avec to

A clioraiions. Modernes
Des avantages spèciaux sont offerts auj 

artistes de théâtre.
La buvette est toujours pourvue des msn 

leurs marques de
YIiin, Liqueurs et Cigare*.

Cet e 
meuotee

BQROU ES EN PEAUX
DE DIVERSES ESPECES, 

MANTEAUX EN SOIE
DOUBLES EN FOURRURE, 

COLLERETTES. ETC.T, P. O’CONNOR, Prop. 12U, Rue Rideau.Ottawa, 2 sept 1884

.

I
LECANADA, 32 Janvier 1886.
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UTIFICATS

l’opérer des
InconiPkta- 

tiudd connu 
les cheveux

les certifi-

invier 1884.

armacien, 601 
est) Montréal.

abondamment 
nblait pouvoir 
ais esseyé les 
s les prépara- 
* bon résultat. 
ieut le devenir
m ’essayai la 
a arrêté com- 
seconde, mes 
repousser et 

es, j’avais une 
uravant. G’est 
, oir vous don; 
üconnaissance, 
iui auraient le 
lieveux de se

st Larosk, 
Dame ouest, 
lontréal.

.l’Alfr-fd, 
de Prescott, 
e la pommade 
lieveux sur ma 
rante-trois ans.

LKTTK,
Gultivateur.

janvier 1884

m’envoyer 6 ou 
n ai fait usage 

été tel que mes 
ès épais. Plu- 
que cette pom- 

elle chevelure, 
i» ce. Je vous 
ilicat en faveu

pu té de Kent.

15 mars 1884 
ux ans mes che 
p et après que 
iminai.e VALE- 
iux ont et ssé de

lographe,

3 janvier 1883

ia m’a été très 
le mes cheveux, 
irlie chauve des 
clairs. Je dois 

miployé qu’une 
âgé de soixante-

, X. Boughs.

, 23 déc. 1882. 
ar la présente ce

Lre-vingt-un, par 
’études plus ou 
petit à petit de- 

les semaines, je 
; lu sommet de 
de mou malheur 
•dia deux boites 
par lui et appe-

, je le dis, je 
je l’avoue, je la 
encore plus dou- 
^sir de ravoir ma 
’essai de La Va- 
a stirjirise, après 
, d voir comme 
ux couvrir mute 
ôte. Je redoublai 
ance et «lo ponc
es, j’avais, sinon 
partie ma cheve

îissance de cause 
ceux qui comme 
de perdre leurs 
la meilleure de 

Valéria.
P. Cu ampagnb.2

octobre 1883, 
avoir perdu cotn- 
y a «leux ans, j’ai 
i s possibles mais 

l’annonce de la 
j’eus ia curiosité

ch z MM. Lavio- 
ciens, rue No tro
tte lui-même qui 
ira attester que 

i six mois—com- 
.1 suis servi d'une 
il pour me ren tre 
is, un peu plus 
veux étant plus 
connaissent sont 
u résultat, 
iirrièie de la Côte 
heureux de don- 
fai's que je viens 
voudront se reff 

ertilicat de mon 
slice et en racon
te cette merveil-

Pikrrb Dom-<.

pharmaciens. 
VRY, loite lt

ÿ

v

*
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L’endroit pour acheter desmm ïe m uns
8-3- EST À L'ANTIQUE ET RENOMMÉ MAGASIN -*j)

lOi-Kue îEK.ld.esfcii.-lOl.

On y trouve ce qu’il y a de mieux en fait de Marchandises. 
Comme les Fêtes approchent, je donnerai jusqu’au 1er Janvier

lift’ SUPERBE PRESENT !
------: A QUICONQUE ACHÈTERA :------

5 lbs de mon. Célèbre Thé de 45 cts
Toutes les Marchandises sont garanties pures de tout alliage, 

et vendues

A BON MA RCHE
"Oxxo Visite, ’ s’il vous plait

iKTc*. loi HUE RIDEAU,
A l’enseigne du Drapeau Blanc.

J. B. C. IMJNN.
Nous prions nos lecteurs d’aPer 

en foule entendre M. l’abb Pmd’- 
homme, à la salle Sle Anne, di
manche soir. Il fora une confé
rence très-intéressante sur la Terre 
Sainte.

M. J. H. Gilmour, vient de louer, 
à Montréal, un théâtre où il entend 
donner régulièrement des repri
sent tions O nouvel arrange 
ment le met dans la nécessité abso 
lue d’avoir à l’avenir deux troupes, 
qui joueront succe sivement à Otta
wa et à Montréal.

Le Cercle La tontaine s’assemble
ra ce soir, à 7.30 heures précises, 
au lieu ordinaire de s s séances, 
Dâtisse de l’Union Si Joseph, rue 
Dalhousie.

Que tous les membres soient 
present*. Des coinmumea!ions de 
la plus haute importance leur se
ront faites

Lundi prochain, M. Giim ur ej 
ses sociétaires joueront le grand 
drame militaire “ Youth ” au Théâ
tre Royal.

La représentation sera à coup sûr 
l’une des plus brillantes auxquelles 
il ait, jusqu’à ce jour, été donné au 
public d’Ottawa d'assister, et VI. 
Gilmour a généreusement offert 
d’en consacrer les recettes à payer 
!a balance des frais de la réceptio i 
faite aux Francs Tireurs le prin 
temps dernier.

Qu’on se le dise et qu’on ai le en 
foule applaudir “Youth” lundi 
soir et les jours suivants.

B. 6. LAV3RDÜRE
MAGASIN GÉNÉRAL DE

FERWITEBIE
Vous trouverez chez moi tout ce 

qu’il faut dans cette ligne
Ou ils, nous. «Able, Chaîne,

El to.

Peintures, Huiles, Vernis, Vitres, Mastir,
Etc.

Comme par le passé un asso;1 
ment complet de

QUINCAILLE UE. 
(39 & 7 Ru- WILLI AA

DiPiiTiiStiMK
vvTi-irrüimiEimQUK

Spécifique contre la Diphthérie et 
autres maux de gorge 

Rien n’esi meilleur pour guérir la con
somption ou à sa première période, la 

bronchite aiguë et chronique et les 
rhumes

LA OlPHTHSSilE V AINCUE !
Aux ravages de cette maladie terrible 

et réputée incurable, on a trouve un reme- 
ile qui n’a jamais failli. L’expérience de 
plus de dix annnées de succès constants, 
11 des centaines de certiMeats adressés à 
l’inventeur par des personnes notable» 
et dignes de foi attestent Refile cite vrai
ment étonnant de ce remède.

Préparé par le

OR N. LACERTE,
LEVIS, P. Q.

Paix: 60 cts. la bouteille. En vente chez 
les pharmaciens.

EN DEPRESENTS POUR NOEL ET LE 
1er DE L’AN POT CHEZ

ELZKAlt i I. AltlE,
71 Rue Bolton, Ottawa.

Les personnes qui désirent ache
ter d« s présents trouveront à mon 
magasin un très-joli eu *ix d’ojets 
bien propres à être donnés > omme 
être

juillleSR 4

iJlÉitÈi
N®unes, tels que : Carte» de 

Noel et du 1er de l’an avec insu - 
lions en français et en anglais.

Livres de prières reliés avec 
élégance, livres d’histoires avec 
gravures coloriées pour les enfants.

Beaux objets de piété d’un fini 
tout nouveai.

Albums avec couverts en peluche 
en cuir et une grande variété d’au
tres articles qu’il serait trop long 
d’énumérer ici. J’ai aussi un ma 
gniftque choix de jolis jouets poui 
les enfants.

Tout sera vendu à bon marché 
P. C. GUILLAUME,

455 Rue Sussex.

Agra.idisse.uent du cand Welland
AVIS AUX ENTREPRENEURS.

T\ES SOUMISSIONS eachetées adres- JLz fiées au souss gué, et portant la sus- 
eription “ Soumission pour le canal Wel
land,” seront reçues à ce bureau juaqu’à 
l'arrivé- d<s ma les de l'Est et de l'Ouest, 
lundi, le 25e jour de j nvier prochain(1886), 
pour exhausser lea murs des écluses, déver
soirs, etc., et augmenter la hauteur des 
bords de ee’te partie du canal Wtlland 

tre Port Dalhousie et Thorold, et appro- 
le bief enire Thoro d et Ramey’s 

Hnmberston.Bend,, près de
Tous les travaux seront adjugés par sec

tions.
De» cartes des diverses localités, ainsi 

qi.e des plans et devis pourront être exami
nés à ce bureau dès et après LUNDI, le 
lie jour de JANVIER prochain (18 6) ; on 

rraaussi s yprocurer desf ormulea de sou 
Semblables renseignements re- 

aux travaux au nor.i d’Al anburgh 
bureau de l’ingénieur

AViS SPECIAUX

misai- 
la; ifs 
seront obtenus au 
local, “ Weiland.”

Les entrepreneurs 
1er qu’aucune soumissi 

bid- ration à mo 
ment co

Diner* el banquet*, prepa
re* a ordre» soiin un Ere* court 
delai, au restaurant Lanctôt, 
rue George.

8 lbs de thé Japon pour $1 00. N 
A. Savard, rue Dalhousie.

Encore une fois, l’éclair s’allume 
ut U Ciel va tonner, pour éclaircir 
notre horizon parses bienfaits.

Seigneur que votre bonté est 
grande, en daignant si bien nous 
protéger ; toujours de vos enfants 
vo -s vous faites bien comprendre, 
surtout à l’heure du danger.-

Montres, joncs de mariage et 
bijoux de tous genres et à bas prix. 
Chaque article est garanti tel qu’on 
le représente, sinon Vargent sera 

Chez H. Norez, rue Rideau,
No 30.

sont priés de se rappe- 
ssion ne sera prise en 
ns d’être faite stricte- 

e aux formules imprimées, et, 
de sociétés, il faudra aussi 

qu elle porte la aignatme particulière et 
indique la nature de l’occupation et le 

incite d" chaque associé : et de pics un 
chèque accepte par une banque pour la 
■omme de “deux mille piasties” ou plus— 
suivant l’étandue des travaux à faire dans

’eU

la section—devra accomiagner les soumis
sions respectives ; ce chèque sert* confisqué 
si le soumissionnaire refuse de signer le 
ontrat pour les travaux, aux taux spéci

fiés dais l’offre.
Le montant exigé 

men'.ionné sur la for
Le chèque ou l’argent déposé sera remis 

aux diverses personnes dont les soumis
sions n'auront pas été acceptées.

Ve département ne s’engage pas 
oins à accepter ni la plus basse ni i 

soumissions.

dans chaque cas sera 
mule de soumission.

aucuneremis

A™’?. BRADLEY, 
Secrétaire.

Ilnilra n tre* bon marche, 
venant d’etre reçue* chez Jlfe- 
Uoueil H FltzâWraon*, 181 
rue

Département des Chemins) 
de Fer et Canaux, } 

Ottawa, » décembre 1815. J

*",t C—NAL_. 22 JanvierJV: 6

PARIS GLOVE HOUSE
Durant l'Inventaire, qui durera 8 jours, ltis Marchandises seront vendues presque nour rien, et le 

Magasin sera ouvert jusqu’à 10 heures du soir, afin de donner à ceux qui n’ont pu profiter de notre grande 
vente à bon man hs l’avantage d’acheter ce dont ils ont besoin à bas prix. Nos reductions sont ré lies et 
notre assortiment est complet.

THERIAULT & L AFL AMM E,
73 Hue Sparks.Maison de Q-ants de Paris

DES - FRONTENACS ” SAVENT 
S’AMUSER.

Cti district serai presque à la merci 
d >s s,iuv'ag"s dés qu’ils pourront se 
mettre en camp «gn - au printemps, 
le gouvernement devrait prendre 
des mesures pour sa protection 
avant que l’herbe nouvelle ait per 
nus aux sauvages de se mettre en 
mouvement.

u Que lus sauvages restent paisi
bles ou non. on ne devrait pas lais
ser ce district à leur merci, comme 
il l’est virtuellement. On devrait 
cantonner un détachement de po
lice sur les réserves pour mon ver 
aux Sauvages que le gouvernement 
esi sérieux.

“ Les traités

An Cercle des Familles n’emporterai pas avec moi mes 
vues anti-cléricales en Asie où nos 
missionnaires ont accompli une si 
belle œuvre. Nos missionnaires 
seront un des meilleurs moyens 
pour atteindre n «tre but.”

La conférence de dimanche pro
chain à l’Institut, sera donnée par 
le Révd Père Marsan, O.M.l. Sujet: 
“ L’élude des sciences naturelles 
parmi nous.” Le conférencier illus
trera sa lecture par quelques expé 
nences chimiques

Il y aura aussi chant et musique 
et la soirée se terminera par une 
jolie comédie en un acte, intitulée : 
“L’homme à la fourehett inter
prétée par les membres, du Cercle 
Dramatique de l’Institut. Prix 
d’admission, 10 cts.

La ortie annoncée pour hier soir 
a eu lieu avec un grand éclat. De 
bonne heure l’on voyait les mem
bres du club se rendre à leur salle, 
et à heures le départ en raquettes 
eut lieu dans un ordre parfait.

En arrivant à la Gatineau, on alla 
saluer M. le curé Champagne.

M. U’Aoust avait prepare une 
riche table pour recevoir ses convi 
ves, et G5 raquetteurs et invités y 
prirent place. Après avoir fait jus 
tice aux mets délicieux du festin, la 
santé du “ Frontenac” fut proposée. 
L* président, M. A. C. Larose, y ré
pondit en ternies fort appropriés, 
disant qu’il espérait que le succès 
qui a couronné les entreprises de 
cette société par le passé se conti 
nuera et augmentera même dans 
l'avenir. Il félicita et remercia les 
membres du club “ Le Canadien,” 
qui, au nombre de 10, avaient bien 
voulu prendre part à cette fêu 
Puisse, leur dit il, l’hannonie "t un 
accord parfait toujours exister entre 
les clubs-frères. Il lut fortement 
applaudi pour ces paroles bienveil
lantes et sympathique*.*

La santé du club “ Le«Canadien” 
fut alors proposée. Monsieur L. 
uuuray, son dévoué président, y 
répondit d'une manière fort habile, 
remerciant le club “ Front uiac” de 
sa bienveillante claimable hospita
lité en celte occasion, et d’avoir 
généreusement pris paît à la ré 
cente excursion à Valleyfte.d, or
ganisée sous les auspices du “ Ca 
nadien 1

Monsieut N- Balzaretii, en ré
ponse à la santé des dames, pro
nonça un jo i discours qui lui valut 
l’ad iration de tous.

Plusieurs autres prirent ensuite 
la parole. N A. Belcourt, avocat, 
qui ear son éloquence s’attira des 
applaudissements répétés. Le capl. 
t j. H. Pouliot, qui encouragea les 
membres à assister à la sortie heb
domadaire aussi régulièrementqu 
possible. Monsieur, Doyon fit des 
remarques très-judicieuses au sujet 
du club. Si elles sont mises en 
pratique, eLes contribueront beau
coup au succès de l'avenir.

Monsieur libelle récita la pièce 
de vers de Coppée, intitulée “ La 
grève des forgerons.” Inutile de 
dire que le talent de Monsieur La 
belle fut apprécié. Sa récitation a 
été parfaite et a enchanté ceux qui 
t’ont entendue.

Nous avons aussi remarqué le 
dévouement de monsieur Ernes. 
La pierre, qui à cette occasion, 
comme en tout.’ autre, a t ien vou
lu fournir un certain nombre de 
pièces pyrotechniques qui n’on pas 
été étrangères au succès de la soi 
rée.

CHRISTINE NILLSON

La tournée faite en Allemagne 
par Christine Nillson a été un véri
table désastre. A Munich, a peine 
cinquante billets ont été vendus et 
partout où elle a chanté, elle a dû 
le faire devant de pauvres salles. 
De plus les journaux lui ont été 
très hostiles. On peut aisément rat 
tacher la cause de cet insuccès au 
fait que cette prima donna a ardem
ment sympathisé avec la Fiance, 
lors de la guerre de 1870 Elle a 
môme dit 4: ns le temps que lamais 
e le ne consentirait à aller chanter 
en Allemagne Elle a oublié sa 
promesse, niais ces bons Allemands, 
toujours si gentils à l’égard des fem
mes, n’ont pas oublié, eux

Madame Nillson a signé un enga
gement avec Strako-h pour une 
tournée en Amérique. Le départ 
aura lieu en octobre.

:

permettent en ore 
aux Sauvaguo de s’éloigner ue ! urs 
rêserves.Ou ne devrait pas le 
permettre s'ils emportent des ai vies 
avec eux, car ces dernières ne i eu 
vent leur servir qu'à tu.r des bes
tiaux ou des blancs.

NOUVELI.ES SOIREES CANA
DIENNESi

Nous avons reçu les livraisons 
de juillet, août, septembre, octobre, 
novembre et décembie des Nouvel 
les Soirées Canadiennes. 'l’entes ces 
livraisons sont réunies en une 
seule, et forment une jolie brochu
re de 284 pages.

En voici le sommaire :

;

■ (Signé) T. B. Strange ’

Toronto, 25—Le Mail publie n ■ 
nouvelle lettre que lui adresse son 
correspondant de Fort McLeod. Ce 
correspondant assure qu’il n'y a pas 
de révolte à appréhender, bien que 
la présence de plusieurs, sauvages 
vagabondé et hit-n armés soit ne 
menace continuelle pour la Iran 
quilité du pays. La po.-sibilitéd un 
soulèvement est si éloignée que les 
gens n’y donnent pas nue mi» ute 
d’att ntion.

Parmi les p-rjonnés que le cor- 
resp indanteu question a consultées,' 
on compte John Macdougall, le 
gendre de Co-beau-Rouge,” chef 
des s.ûivages du sang. Macdougall 
se plu i nt qu’on ne lui a pas donne 
suiva.it qu'on le lui avait piomi- 
“ une grosse maison comme celle 
des blancs,” non plus que des clous 
pour i construire d’autres, li se 
plaint aussi qu’on ne donne pas de 
“ bacon ” aux sauvagi s îes jours de 
fête, en sus de leurs rations ordi 
naires. Il recommande aussi au 
gouvernement de leur donner de 
préférence comme instructeur ou 
agent un homme qui connaisse le 
tempérament des sauvages et qui 
puisse faire suivre ses instructions. 
11 prétend que “ Pied de Corbeau,” 
chef des Pieds-Noirs, s'appliquait 
l’an passé à provoquer un soulève 
ment, dans le temps même qu’il 
professait la plus grande loyauté 
envers le gouvernement canadien.

I

P. J. O. Ghauvea i 
ï En chemin de fe ..J. G. P. Prendergast
3 Adieu, va 1...Faucher de S tint Maurice
4 Ste Anne île Beaupré...... Laure Conan
5 Li statue de Cartier.....Benjamin Suite

..........Aube V. Chirland

1 Poésie

ralinoir à («lace de Dey
6 Clauures
7 Humble vœu (sonnet).M. J. A. Poisson
8 La reine d’Italie à Monza.......Etincelle
9 La princesse Maiie d’ rléans .Etincelle 

...Théophile Gauthier

Une course de 2 MILLES 
sur patins à glace, ouverte aux 
amateurs, aura lieu Jeudi le 28 
Janvier. L’enjeu sera une 
coupe d’argent du coût de $25. 
Des patineurs renommés d’Otta
wa,Montréal et Brockville pren
dront part à cette course.

10 Jeltatura
11 Rêverie (poésie) ............ Iules Gcndron
12 . s ndustries .minérales.....f. Obaiski

LIVRE BLEU SUR LE PROCES 
DE RI EL

Nous venons d'* ecevoirun livre 
b’.eu publié par le gouvernement 
et mtitulé/'Lu Reine v>.Louis Riel ” 
11 contient un rapport verbatim des 
témoignages rendus lors du procès 
à Regina, les discours du prison
nier et la sentence du juge. La 
décision des juges du Manitoba, 
l’appel au Conseil Privé, les requê
tes demandant (le nommer une 

médicale et la liste

UN ROI DANS LES DETTES

Voici ce que nous lisons dans le 
Presther Lloy l au sujet, de la crise 
financière à la cour de Munich :

Pendant quatre jours les mem
bres 1e la famille royale ont tenu 
des délibérations sous la présiden -e 
du prince L'iitpold, oncle du roi, 
pour trouver une solution à ia 
grave situation où se trouve le toi. 
Plusieurs créancier, importants ont 
pris des jugements contre le roi et 
le menaçent de saisies. Il s’agit 
d’empêcher celte éventualité et 
to is les membres de la fafnill 
sont d’accord que l’huissier ne doit 
pas entrer dans la maison royale 
de Bavière.

commission
des pétitions requérant une com
mutation de ia senu nce sont aussi 
dans ce liv -, de sot te qu’il ren
ferme lout le procès. Soixante- 
trois pétitions on été présentées au 
gouverneur-général, dont 13 pour 
faire nommer 
médicale et les autres pour obte
nir la commutation de la sentence 
La province de Québec en a envoyé 
54, le Manitoba 3, Chicago 1, 
Whileha1, N. Y, I, Minnesota l, 
Ottawa 1, le comté d Essex 1 et la 
France 1.

TREMBLEMENT DE TERRE A 
BER' HIER

une commission

Berthier en Haut, Que., 21—Les 
Habitants de celle ville ont été 
grandement alarmés par une assez 
forte secousse de tremblem * t de

D’autre part, on est à bout de pa 
tienceet toutes les propositions fai
tes par les princes aux < reamciers, 
ont été rejetées à cause des sommes 
fabuleuses qui grèvent la fortune 
du roi et qui s’accroissent encore 
d’un jour à l’autre. Parmi les 
créanciers les plus pressants se 
trouve une maison de Stuttgard,qui 

fait des fourni lures au cbâ-

terre que.unes minutes avant six 
heures hier soir, et pendant quel 
que temps toute la ville a été 
plongée dans la plus grande excita
tion.

Cette marche à l’occasion de l’en
trée du “ Frontenac ” en sa cinquiè
me année d’existence a été très- 

Le club “ Le Canadien ”

MORT D’UN VÉTÉRAN DE 1812
Les dommages, s’il en a été c usé 

sont liés pmi co isi leiabl- s malgré 
que bs maisons aient été fortement 
s< vouées.

De La Minerve :
Un aufe vétéran <11 1812. les ni 

qui restait à. Vareimes sur six qu’on 
y comptait nag e e, est allé rejoin 
dre ses camarades à la dernière 
étape.

M. Hypolite Pariseau avait atteint 
l’âge de 93 ans et >ix mois quan i il 
a été enlevé p ir la mort dimanche, 
le 17 courant. C’était un bon vieil
lard respecté et estimé de tous ceux 

” qui le connaissaient. Aussi s s fn 
nérailles ont-elles donné lieu à un 
grand concours de citoyens, aussi 
désireux d’honorer .’a mémoire ,du 
défunt personnellement que de ren 
dre hommage au sentiment qui 
avait enrôlé la jeunesse de 1812.

Paix éternelle au vieux soldai et 
honneur à la population de Vareu 
nés qui sait escorte les défenseurs 
de la patrie au champ du repos.

avait
teau de Chiemsée. L’exemple des 
premiers plaignants a été vite 
suivi par tous les autres qui se 
sont dit qu’il y a tout à perdre et 
oins rien à gagner chez leur royal 
débiteur.

D s peintres artistes réclament 
des sommes folles dues pour la dé
coration des salons du roi La fa 
mille royal est unanimement d’avis 
qu’il faut un changement radical 
— c’est-à-dire la démission du roi. 
Toutes les ressources soin épuisées 
et le Parlement ne veut plus inter
venir.

joyeuse.
y était représente, et espérons qu’un 
jour viendia où vus deux associa 
lions n’en F ront qu’une, et mar
chant ensemble grandiront rapide
ment ne rencontrant devant eux 
que succëfeet-popularité.

UNE ENTREVUE AVEC M. PAUL 
BERT.

Mepdon

Un correspondant du lierai l de 
New York s’est présenté chez M. 
Paul Bert, qui habite rue Guy de 
la Bresse, à proximité du Jardin 
des P antes, à Paris. Les apparte
ments sont luxueux et garnis d’une 
foule de curiosités d’Urient. M 
Paul Bert e»t âgé de 53 ans. Il est 
l’ami intime de M Pasteur. C’est 
un homme très actif et doué d’une 
intelligence rès vix’e II s’est expri
mé comme suit, ait sujet de ta ligne 
de conduite qu’il se propose de 
tenir en Asie :

“ Ma mission signifie paix et 
^osné’Dé (Niinmer. i ■ . Je n’aurai

LA SITUATION AU NORD 
OUEST

Winnip -g, 21—La dépêche sui
vante a été reçue du général St rail 
ge en réponse à une question qui 
lui a été p -ee :

“ Réserve de? Pieds Noirs près 
de Gleichen. LE MONDE ET LA VILLE

“ Je qu*» n seul 
v.Hiutnde ce L’honorab’e M. Thompson est de 

retour à Ottawa, après avoir pris 
une part glorieuse à l’assemblée de 
Si Jérôme."

Huître*«vpretee* pour ton# 
le* g »iii# ou restaurant Lanc
tôt Hue George.

La révérende Mère Ste Gé- ile, 
supérie me du couvent de la Con
grégation de Notre-Dame, rue 
Gloucester,est parti pour Montréal, 
où e le doit assister à une assem 
biée générale du chapitre de son 
Ordre.

La nuit dernière, M. Hastings, 
hôtelier du pont Billing, a conduit 
à la station de police une individu 
qui menaçait de mettre le feu à son 
établissement. Le personnage en 
question était ivre.

blan
quelcssau- e- p-uvent faire une 
fois « xci!« s ; na > l«*s -auvages en 
cette
b unes n’ont m armes .i. ui.ue s.

“ L^-s sam ages ont rnallieureu 
sem ni pris habitude de résister à 
l’autorite d la pol.ee et même 
dernièrement à l’arrestation d’un 
(fleur ri- r à McL“O i Ls vont à 
l’âveutuie !< in de leurs réserves, 
bien armés, ut comme dans ces cas 
ils n'ont p i- de rations il leur arri
ve a-sez souvent de mer des bes-

. : h Les
ill «;àCui e nmd.île Imposante, 111
tambours, ni trompettes. Je m’eu 
vais comme une sorte -le mandarin 
de la littérature française, car i 
titre de professeur à la Sorbo 
me place au plus haut rang parmi 
les mandai .u» chinois et annamites, 
et je compte en partie sur cela pour 
accomplir mâsàche avec succès. Je 
désire que notre nouveau protecto
rat soit une institution du genre de 
celle fondée parj Bonaparte en 
Egypte.

“ Mon programme est de déve
lopper les innirs, d’ouvrir les ca
naux, des routes et de construire 
des chemins de fer et des ports. Je

Madame Thomas Bylitld 
nés DUMOUCHEL.

147 Rue Sparks Ottawa.

mon
nn

Modes Parisiennes, dernier goût, grande 
variété de chapeaux d’éte. Notre assorti
ment qui vient d'aï river et des plus com- tiaux.

w S’ils ca isent du trouble au 
printemps .ls commenceront par 
entraver ie fonctionnement des 
lignes du tuiégraph ; et de chemin 
de fer pour arrêter !e passage des 
t:ou;ies venant de : Es'. Comme

Dame Thomaa By field.
Juin
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